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Les sacrifices en faveur du tourisme
sont des placements produetifs

Discours de M. le Conseiller föderal Escher ä l'occasion du 20e anniversaire
de 1'Office vaudois du tourisme

Nous rendons compte plus loin de la
manifestation que le Comity de l'Office vaudois du
tourisme avait organisee le 20 juin ä. Vevey
pour comm6morer le 2ome anniversaire de sa
fondation. Pour marquer cette date, il avait fait
appel ä M. J. Escher, Conseiller fedöral, chef du
departement f£d£ral des postes et chemins de
fer, qui est en fait notre ministre du tourisme.
Nous nous faisons un plaisir de reproduire ci-
dessous de larges extraits du discours qu'il pro-
nonija ä cette occasion. Venant apr£s celui de
M. Max Weber, Conseiller fdddral, chef du
departement federal des finances et de douanes, il
permet de constater que, si nos conseillers f6-
deraux temoignent d'une parfaite unite de vue,
M. Escher comprend mieux les besoins de l'hö-
tellerie et du tourisme et se montre plus
dispose ä chercher les moyens utiles ä son d£ve-
loppement dans le cadre de la politique federale.
II est interessant pour nous d'apprendre que le
Conseil federal n'a pas classe le rapport de
Lucerne, mais qu'il en poursuit attentivement
l'etude. II sait que si l'on fait des sacrifices pour
le developpement du tourisme, on fait en meme
temps des placements produetifs qui non seule-
ment rapportent ä la caisse de l'Etat mais pro-
curent du travail et un gagne-pain ä une impor-
tante partie de la population. Enfin, les
milieux touristiques suivront certainement le
conseil de M. Escher, conseiller föderal, qui
precise que le financement de la propagande
nationale par la Confederation n'est au fond pas
compromis, mais qu'il appartient k chacun de
lutter pour que les Chambres votent les credits
de propagande generale. Esperons que la
presse qui exige de sombres coupures dans les
depenses de la Confederation entendra cet aver-
tissement et tiendra mieux compte des besoins
reels de l'6conomie nationale qui est animee
par le tourisme. Voici, les principaux passages
du discours de M. Escher dont nous nous som-
mes permis de souligner certains termes parti-
culierement interessants ou certaines formules
extremement heureuses. {red.)

Puis que vous celebrez les 20 ans d'exis-
tence de votre office, j 'ai tenu ä vous apporter
le salut du departement auquel est confie le
tourisme de notre pays.

Certes, 20 ans ne sont que peu de chose par
rapport au cours du temps. Mais si l'on songe
que votre organisme a ete fonde ä une epoque
oil le monde entier, et notre patrie aussi, tra-
versaient la plus grave des crises economiques,
son importance nous devient evidente. Le
tourisme, auquel la Suisse doit tant, etait alors
tres durement touche, d'abord par la depression

generale, puis par les mesures restric-
tives que prirent tous les pays.

Sur les bords du Leman, des hommes ac-
tifs se rendirent compte, ä l'epoque, que seule

une collaboration plus etroite, un ralliement
energique de tous les milieux interesses, per-
mettraient de surmonter ces difficultes. C'est
alors nussi que fut creee la Federation suisse
du tourisme, pour defendre les interets de l'en-
semble du pays, que l'on decida de retablir
la Fiduciaire suisse pour l'hotellerie et que
l'on entreprit la reorganisation de notre
propagande nationale.

Ainsi, la naissance de votre association doit-
elle nous apparaitre comme un maillon pre-
cieux de la chaine des efforts entrepris dans
toute la Suisse. Nous devons la considerer
comme une magnifique preuve du sentiment
de solidarity qui regnait dans les milieux
interesses, chez vous, au developpement du
tourisme. Aussi ne voudrais-je pas manquer d'ex-
primer ici la reconnaissance du departement
aux fondateurs de votre office et ä tous ceux
qui lui sont restes fideles jusqu'ici et lui
vouent, aujourd'hui encore, le meilleur de
leurs forces. Ces efforts n'ont pas ete vains;

vos rapports de gestion l'attestent indeniable-
ment.

Le moment choisi pour la fondation s'est
revele particulierement heureux,. car ainsi
votre office avait dejä des bases solides lors-
que eclata la deuxieme guerre mondiale, il
etait arme pour affronter les vicissitudes de

l'apres-guerre.
Ces annees de guerre et d'apres-guerre ont

apporte, en effet, une toute nouvelle evolution,

disons märne une transformation radicale
du tourisme et de sa structure traditionnelle,
transformation ä laquelle il fallut s'adapter.
Je mentionnerai simplement l'apport d'une
clientele toute differente, le tourisme social,
la popularity croissante de certains sports et
enfin le gigantesque essor du trafic routier
et aerien.

Toutes ces nouvelles tendances et la situation

difficile des milieux interesses ä notre
tourisme nous ont engages ä reunir une
conference, connue aujourd'hui sous le nom de
«Conference de Lucerne», qui a adresse un
rapport circonstancie et riche en suggestions au
Conseil federal, lequel l'etudie actuellement.

Ce rapport vous est certainement connu,
puisqu'il a yte commente longuement au
cours de la derniere assemblee des delegues
de la Societe suisse des hoteliers, ä Weggis,
et que la presse en a egalement parle; aussi
me dispenserai-je ici de m'y arreter plus long-
temps. Je voudrais toutefois formuler quelques

remarques ä ce propos.
Tout d'abord, je tiens ä vous donner l'as-

surance que nous avons pleinement conscience
de l'importance du tourisme. Lorsque nous
parlons aujourd'hui de tourisme, il ne s'agit
pas seulement des interets de quelques hoteliers,
comme on le croit trop souvent, mais d'une
brauche extrimement importante de notre
economic nationale. C'est avec raison que votre
rapport annuel releve que 1'hotellerie n'est plus
un but en soi, mais un moyen avec d'autres, de

procurer ä l'ensemble de la population dans
tous les secteurs de l'economie des recettes
considerables.

Nous savons que la Confederation elle-
meme et que les cantons beneficient large-
ment du tourisme, lequel procure aux pou-
voirs publics des recettes qui depassent le
montant annuel de 300 millions de francs.
C'est pourquoi, si nous faisons, maintenant
et dans l'avenir, des sacrifices pour le
developpement du tourisme, ce doit etre avec la
conviction qu'il s'agit de placements produetifs,

qui non seulement rapportent ä la Caisse
de l'Etat, mais procurent du travail et un
gagne-pain ä une importante partie de la
population.

La Confederation a l'obligation de veiller
au maintien d'une forte population paysanne
et d'assurer la productivity de l'agriculture.

Elle s'efforce ä ce que notre industrie d'ex-
portation, dont vivent plus d'un million de

nos concitoyens, reste apte ä affronter la
concurrence. Dans le meme esprit, eile doit aussi
etre consciente qu'il faut soutenir et encou-
rager, dans l'interet du pays, une organisation
et une institution adaptees aux besoins
modernes du tourisme. Notre patrie, ä nos yeux,

est un pays magnifique, et tous ceux qui le
visitent sont enthousiasmes par ses beautes.
Mais cela ne suffit pas; ces beautes, noqs ne
devons pas nous lasser de les montrer et de
les louer.nous devons en faire reclame. Comme
dans d'autres domaines, une intelligente cam-
pagne de publicity est devenue aujourd'hui,
pour le tourisme, une necessity absolue.

Actuellement, nos efforts portent au
premier plan sur le financement de l'Office. central

suisse de tourisme. Comme vous le savez,
on a demande que la subvention federale ä
cet office soit adaptee ä la devaluation mone-
taire intervenue depuis 1939. II est
incontestable que notre propagande touristique
nationale exige davantage de moyens financiers.

Mais vous savez aussi qu'en meme
temps on demande au Conseil federal de re-
duire les depenses, et notamment les
subventions. II a meme ete suggere de supprimer
completement celle octroyee ä l'Office central

du tourisme. Le Conseil federal n'a pas
donne suite ä cette suggestion, mais il
demande, de son cote, que les milieux
particulierement interesses au tourisme fassent un
plus grand effort pour s'aider eux-memes;
c'est pourquoi il propose de limiter l'octroi
de la subvention actuelle de 3 millions au

„3$,decembre 1954, afin de preparer la voie ä

un nouveau Statut. Le Conseil federal n'a
nullement l'intention d'abandonner l'Office
central du tourisme et n'entend pas lui refuser
ä l'avenir une subvention lorsque ceux qui
sont interesses au premier chef auront atteste
leur bonne volonte. Ces tout derniers jours
encore, le Conseil federal a decide d'accorder
un credit supplementaire pour poursuivre la
propagande commune des pays europeens aux
Etats-Unis, dans le cadre de l'O.E.C.E. Le
message relatif aux mesures d'economie sera
prochainement traite aux Chambres fede-
rales. Deux tendances contraires s'affrontent
aujourd'hui: le relevement de la subvention
federale pour repondre aux besoins actuels,
et la reduction generale des subventions. II
appartiendra aux representants des regions
particulierement interessees au tourisme de veiller
ä I'adoption d'une solution equitable.

Les statistiques reproduites dans votre
rapport annuel montrent aussi que le mouvement
touristique actuel est rejouissant, puisqu'on
a compte 21,6 millions de nuitees. Mais si l'on
tient compte des augmentations de frais de

toute nature intervenues depuis la derniere
guerre mondiale et de la depreciation mone-
taire, il faudrait aujourd'hui que le nombre
des nuitees s'eleve au moins de 27 ä 28 millions
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Lagebetrachtung
erstattet von

Dr. Franz Seiler, Zentralpräsident des SHV, anlässlich der Delegierten¬
versammlung des SHV. vom 11. Juni 1953 in Weggis

Einleitendes

Meine Damen und Herren!
Aus dem gedruckten Geschäftsbericht des

SHV kann der aufmerksame und
unvoreingenommene Leser ersehen, wie vielseitig die
Aufgaben sind, welche unserer Berufsorganisation

durch die starke Beanspruchung
seitens der Mitgliedschaft und insbesondere
zufolge der Notwendigkeit erwachsen, die für
den volkswirtschaftlichen Wohlstand des
Landes lebenswichtigen Interessen der
Hotelindustrie nach aussen hin, insbesondere dem
Staate und der Öffentlichkeit sowie anderen
Wirtschaftsgruppen gegenüber, zu vertreten
und zu verfechten.

Die Kritik, die an der Tätigkeit der
Verbände geübt zu werden pflegt, mag in
gewissen Punkten berechtigt sein; man denke
etwa an die Gefahren, die im einseitigen, die
Gegensätze verschärfendes Teildenken und
aufspaltendes Spezialistentum sowie ein
die übermässige politische Einflussnahme von
Verbänden, die durch die Kopfzahl ihrer
Mitglieder begünstigt sind, in sich bergen oder
mit sich bringen. Doch scheint man vielfach
das vorwiegend Positive der Verbandstätigkeit

zu vergessen, so vor allem, dass die
Verbände als Bindeglieder zwischen Staat und
Individuum ein unentbehrliches Gegengewicht
zur Etatisierung des wirtschaftlichen sowie
kulturellen Lebens eine wichtige Aufgabe zu
erfüllen haben. Sie verrichten, vornehmlich auf
dem Gebiete der Selbsthilfe, bedeutungsvolle
Arbeit, die sonst, sei es nicht geleistet werden
könnte, sei es vom Staate übernommen werden

müsste oder wollte, und entlasten
dadurch die Öffentlichkeit in hohem Masse. Als
Beispiele aus dem Tätigkeitsbereich des SHV
erwähne ich hier nur die Hotelfachschule;
interne Preisordnung und Preiskontrolle;
kollektive Unterstützung der nationalen Wer¬

bung durch den Hotelführer und die Beiträge
an die Schweizerische Zentrale für
Verkehrsförderung; Familienausgleichskasse als
soziales Werk; freiwilliger Zusammenschluss
zur Verbilligung der Gestehungskosten durch
gemeinsamen Einkauf; Arbeitsnachweis und
Stellenvermittungsdienst; Aufklärung der
Mitglieder durch Hotel-Revue, Wirtschafts-,
Bilanz- und Steuerberatung usw.

Nicht zu übersehen ist auch die Tatsache,
dass die wirtschaftlich schwächeren Glieder
der verschiedenen Berufsstände, also die
mittleren und kleinen Betriebe, von den
Grossunternehmungen wohl vollends erdrückt
würden, wenn sie nicht auf dem Wege über
die Berufsverbände den ihnen gebührenden
Einfluss zu gewinnen vermöchten. Im SHV
dominiert traditionsgemäss der Mittelbetrieb,
was für die Aufrechterhaltung bodenständiger
Hotelkultur von grosser Bedeutung ist.

Von höchster behördlicher Seite ist wiederholt

auf die dringende Wünschbarkeit einer
engen Zusammenarbeit zwischen Verbänden
und Staat hingewiesen worden, wie sie - um
nur zwei Beispiele zu nennen - im Verhältnis
des Schweizerischen Bauernverbandes zur
Abteilung für Landwirtschaft des Eidg.
Volkswirtschaftsdepartements oder des Vororts

des Schweizerischen Handels- und
Industrievereins zur Handelsabteilung des
nämlichen Departements besteht. Leider fehlt es

in beziig auf Hotellerie und Fremdenverkehr an
einer analog einheitlichen Koordinationsstelle
innerhalb der Bundesverwaltung, also an einer
eigentlichen Abteilung für Hotellerie und
Fremdenverkehr. Und doch wäre hierin gemäss
unserer Auffassung nach wie vor die un-
erlässliche organisatorische Voraussetzung
wirklich erspriesslicher Kollaboration zu
erblicken, namentlich im Hinblick auf eine

praktische Auswertung der Erkenntnisse, wie
sie im Bericht der Luzerner Konferenz über
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die zur Förderung der schweizerischen Ho-
tellerie notwendigen Massnahmen niedergelegt

sind.
Es ist wohl an der Zeit, folgende Fragen

aufzuwerfen :

I. Was kann und soll aus diesem vor drei

I.

HOTEL
Jahren auf unsere Initiative hin seitens
des Bundesrates angeordneten und vor
Jahresfrist veröffentlichten Bericht
werden?

II. Hat dieses inhaltsreiche Dokument bereits
konkrete Ergebnisse zu zeitigen vermocht?

R U

Die Lage der Hotellerie
Zunächst sei folgendes festgestellt:
Der SHV ist im Besitze einer schriftlichen

Zusicherung des hohen Bundesrates, wönach
wir Gelegenheit erhalten sollen, uns zum
ganzen Bericht auszusprechen, bevor der
Bundesrat hiezu materiell Stellung nehmen
werde; letzteres könne erst geschehen, wenn
der Inhalt des Berichtes und vor allem die
darin formulierten Empfehlungen von den
zuständigen Departementen und
Verwaltungsabteilungen geprüft worden seien. Vor
der Fertigstellung des Berichtes hatten wir
an die Zustimmung den Vorbehalt geknüpft,
dass es uns unbenommen bleibe, bei der
weiteren Behandlung des gesamten Fragenkomplexes

durch die Behörden auf gewisse
Gedanken und Vorschläge zurückzukommen,
die von den Arbeitsausschüssen bzw. von den
darin vertretenen Delegierten der
Bundesverwaltung sei es als verfrüht, sei es als kaum
oder nicht durchführbar bezeichnet worden
waren.

Es kann nicht unsere Absicht sein, dieser

- wie wir bestimmt hoffen - bald stattfindenden

Aussprache mit einer Delegation der
Landesregierung hier im einzelnen vorzugreifen.

Dagegen erachte ich es für notwendig,
jetzt schon mit allem Nachdruck daran zu
erinnern, dass das Schwergewicht des
sogenannten Luzerner Berichtes auf dem klaren
Erkennen der Ertragskrise und ihrer Ursachen
liegt, worauf auch Herr Bundesrat Dr.
Feldmann in seiner Ansprache an unserer
letztjährigen DelegiertenVersammlung hingewiesen

hat, sowie auf der daraus folgenden
Einsicht, dass ohne die Beseitigung oder Milderung
der weitgehend durch die allgemeine Wirtschaftspolitik

herbeigeführten Kostenklemme der
Hotellerie eine durchgreifende Wiedererstarkung
unseres Wirtschaftszweiges, vor allem innerhalb

der Saison- und Berggebiete, selbst bei
weiter ansteigenden Frequenzen, nicht denkbar

sein kann. "

Jedem, der sich unbefangen in den Bericht
der Arbeitsausschüsse der Luzerner Konferenz

vertieft, drängt sich ein Gefühl der
Enttäuschung darüber auf, dass die Verfasser des
Berichtes - sie wurden zur Hauptsache nicht
dem Kreise der Fachexperten, sondern dem
mitarbeitenden Beamtenstab entnommen -
davor zurückschreckten, aus dieser Erkenntnis

die folgerichtige Konsequenz zu ziehen,
dahingehend, dass etwas Entscheidendes
geschehen müsste, um eine wesentliche Senkung
der Gestehungskosten zu erzielen. Theoretisch
käme zwecks Erweiterung der viel zu sehmalen

Verdienstmarge allerdings auch das Mittel
einer hinreichenden Erhöhung der Verkaufspreise

in Frage. Doch kann dieser Weg, soll

die mühsam wiedergewonnene Anziehungskraft

unserer Hotellerie im internationalen
Wettbewerb aufrechterhalten bleiben, ernstlich

nicht in Erwägung gezogen werden, es

wäre denn, dass die Hotelpreise unserer
hauptsächlichen Konkurrenzländer noch
erheblich weiter ansteigen. Dies kann
angesichts der Bedeutung des Tourismus für die
Gestaltung der Zahlungsbilanz dieser Staaten
kaum erwartet werden; viel eher droht hier
die Gefahr, dass man sich zur Vermeidung
eines durch Preisüberhöhungen zu befürchtenden

Rückgangs der sichtbaren wie auch
unsichtbaren Exporte in den Ausweg der
Währungsabwertung flüchten möchte oder
müsste.

Infolgedessen stehen, grundsätzlich
betrachtet, für die Lösung des.Problems der
Kostensenkung in unserer Hotellerie - um
einen wesentlichen Punkt herauszugreifen -
nur zwei Möglichkeiten offen: Entweder Abbau

der Eingriffe, die der Staat zum Schutze
anderer Wirtschaftszweige dadurch bewerkstelligt,

dass er das Niveau jener Kosten,
welche das Hotelgewerbe am meisten belasten

- wir denken hier vor allem an die
Küchenkosten, das heisst an die überhöhten

Warenpreise für Küche und Keller -, künstlich

hochhalten und stützen hilft, oder aber

Schaffung eines kompensatorischen
Ausgleichs zugunsten der Hotellerie durch eine
Art Pauschalrückvergütung der unserer
Industrie durch den erwähnten wirtschaftspolitischen

Protektionismus erwachsenden
Überbelastungen.

Dass eine Rückkehr zur freien Marktwirtschaft,

die in einstiger Blütezeit der nationale
wie auch internationale Nährboden unserer
Hotelindustrie war, die idealere Lösung
wäre, braucht in unserem Kreise wohl nicht
besonders betont zu werden. Wer aber
vermag sich der Einsicht zu verschliessen, dass
ein solches Ziel unter den heutigen Verhältnissen

nicht oder doch nur schrittweise zu
erreichen wäre - man denke etwa an die
währungs- und wirtschaftspolitischen
Hindernisse, die einem freien internationalen
Zahlungsverkehr immer noch im Wege
stehen -, und dass es weder in der Absicht
noch in der Macht der Hotellerie liegt, eine
radikale Änderung des Kurses unserer
staatlichen Wirtschaftspolitik herbeizuführen;
nicht zu reden von den schweren Erschütterungen,

die ein derartiger Kurswechsel, wenn
er sich nicht organisch und elastisch
durchführen lässt, für weite Kreise unserer
Wirtschaft nach sich ziehen müsste.

Infolgedessen sind wir nolens volens geradezu

gezwungen, der ausgleichenden Gerech-

Les sacrifices en faveur du tourisme sont des placements productifs
Suite de la page i

Les autres problemes qui vous preoccupent
et que vous mentionnez au rapport de

gestion nous sont aussi familiers: l'ameliora-
tion de la ligne du Simplon, les soucis des

entreprises ferroviaires, la liaison entre la
France, la Suisse et ITtalie, de meme que la
question des routes.Mais je ne puis manquer de

rappeler, chaque fois que l'occasion s'en pre-
sente que toutes ces questions sont etroite-
ment liees au Probleme financier, qui souleve,
maintenant mSme, dans notre pays, des
discussions presque passionnees. C'est sa solution

qui decidera si la Confederation pourra
continuer ä assumer ses obligations dans l'in-
tergt de la collectivite. Je me rendrais cou-
pable d'un peche d'omission si je ne disais pas
que l'attitude d'une partie de la presse ro-
mande, qui reclame categoriquement une
reduction generale des subventions et voudrait
priver la Confederation de recettesnecessaires,
complique extraordinairement notre täche.

J'ai parle tout ä l'heure de notre belle patrie.
Or, la region du Leman y jouit d'une position
particulierement privilegiee. Vous avez tout
ce qui peut faire de cette region un paradis
touristique: des stations renommees, des
hotels et etablissements de repos de toute
nature, des instituts et pensionnats connus dans
le monde entier, d'excellentes relations
ferroviaires, de hardies lignes de montagne, un

aerodrome intercontinental, un lac
incomparable, un ciel d'azur, et, ä proximite immediate,

vous avez encore les montagnes de ma
petite patrie valaisanne. Cela etant, votre
comite se trouve oblige de demander, dans
son rapport de gestion:

«Ce capital immense, faisons-nous pour le
fructifier l'effort necessaire Mettons-nous ä

son service l'organisation voulue ?»

Je forme le vceu que cet appel dii comite
trouve un echo favorable, en sorte que, dans
l'un des prochains rapports annuels, il puisse
repondre d'une maniere absolument affirmative

ä cette question. Mais aujourd'hui dejä,
je voudrais remercier tous ceux qui se sont
mis au service du tourisme Suisse. Je
voudrais lancer un appel pressant ä tous ceux
qui s'y interessent, pour qu'ils se groupent et
que, solidaires, lis cherchent ä atteindre le but
dans un effort commun. C'est la accomplir
une belle täche, qui ne se resume pas en un
effort economique ou en un gain d'argent, mais
qui doit grandir l'amour porte ä notre patrie,
dont votre region est l'un des plus beaux
joyaux, et accroitre le prestige de la Suisse.
Dans cette pensee, je forme ä nouveau mes
voeux les plus sinceres pour la poursuite de

votre oeuvre, vers de plus grands succes, ga-
rants d'un avenir prospere.

tigkeit durch das Mittel der Kompensation das
Wort zu reden, wobei wir uns der Tragik
unserer Situation bewusst bleiben, die darin
besteht, dass die Hotellerie der Saison- und
Berggebiete als Ganzes genommen heute nur
deswegen auf eine im übrigen relativ bescheidene

Hilfe des Staates angewiesen ist, weil
ihre Lebens- und Leistungsfähigkeit durch
den viel massiveren Staatsinterventionismus
auf anderen Gebieten entscheidend
beeinträchtigt wird.

Damit ist nun wohl die Grundlage für eine
Beantwortung der ersten Frage gewonnen,
die wir uns gestellt haben. Die Antwort lautet

:

Aus dem Bericht der Luzerner Konferenz
kann etwas Grosses, im Sinne konstruktiver
Arbeit bleibend Gutes werden, wenn man sich
entschliesst, nicht nur den Weg des geringsten

Widerstandes zu beschreiten, sondern
das Übel an der Wurzel anzufassen und der
chronisch gewordenen Ertragskrise der
Hotellerie durch Massnahmen auf den Leib zu
rücken, die zu einer erheblichen Senkung der
Gestehungskosten führen. Was auf diesem
Gebiete aus eigener Kraft geschieht und noch
geschehen wird, reicht leider bei weitem nicht
aus, um dem schwer auf unserer Hotellerie
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Wiedereröffnung eines Luxushotels
in St. Moritz

pl. Auf kommenden Winter hin wird das Carlton
Hotel in St. Moritz wieder eröffnet. Dieses Haus

der Luxuskategorie, mit 200 Betten, wurde im
Jahre 1914 erbaut. Während des letzten
Weltkrieges und später nochmals, vor allem infolge der
sehr kargen Devisenzuteilungen, war das Hotel
einige Jahre geschlossen. In seiner Blütezeit
jedoch war es der Treffpunkt einer vornehmen
schweizerischen und internationalen Klientel. Sein
Ruf als eines der führenden Hotel-Unternehmen
der Schweiz ist ihm bis auf den heutigen Tag
erhalten geblieben.

Nunmehr soll dieses Haus nach umfangreichen
Renovationen unter der Leitung von Direktor
Walter Scheel-Arendt in Betrieb genommen werden.

Herrn Dir. Scheel geht der Ruf eines tüchtigen

Fachmannes voraus. Er bekleidete leitende
Stellen in führenden Häusern des In- und
Auslandes. Auf die Wintersaison 1947/48 eröffnete er
das ebenfalls während des ganzen Krieges
geschlossen gewesene Hotel Chantarellahaus in St.
Moritz, welches unter seiner Leitung in
überraschend kurzer Zeit zu neuer Blüte gelangte.
Während der Sommersaison führt er gleichzeitig
das Hotel Margna in Sils-Baselgia. — Zum neuen
Direktor des Hotels Chantarellahaus wurde Herr
Rolf Kienberger, Sils, gewählt.

lastenden Gewicht staatlicher Einflussnahme
zugunsten preislich geschützter Wirtschaftszweige

auch nur einigermassen die Waage zu
halten.

II.

Die Ergebnisse des Luzerner Berichtes
Indem wir nun zur zweiten Frage

übergehen, die dahin lautet, ob der Bericht der
Luzerner Konferenz bisher schon konkrete
Ergebnisse zu zeitigen vermocht hat, möchte
ich Wert aüf die Feststellung legen, dass wir
die Bedeutung jener Massnahmen, die eine
Steigerung der Frequenz, vorab durch
Aktivierung der Hotelerneuerung, ferner eine
Förderung des Nachwuchses und eine Milderung

finanzieller Belastungen bezwecken,
keineswegs unterschätzen. Solche Massnahmen

sind nicht nur wünschenswert, sondern
notwendig, ja doppelt notwendig, solange
das Kernproblem der Kostensenkung nicht
gelöst sein wird. Sie wären jedoch ganz oder
doch weitgehend entbehrlich, wenn es
gelänge, die tiefste Ursache der Krankheit,
nämlich die ohne Verschulden des Patienten
entstandene Kostenklemme zu beseitigen.

Die konkreten Fragen, die bisher von
Bundes wegen im Lichte des Berichtes der
Luzerner Konferenz zur Diskussion gestellt
oder bereits in die Form bestimmter
Vorschläge an die eidgenössischen Räte gekleidet
worden sind, beziehen sich zur Hauptsache
auf die Anpassung der bestehenden
Vorschriften über die Kursaalspiele an die jetzigen

Verhältnisse, auf die Angleichung des

Bundesbeitrages für die nationale
Fremdenverkehrswerbung an die seit Jahren eingetretene
Teuerung und endlich auf die Anträge des
Bundesrates über die Fortsetzung resp. Ab¬

änderung der rechtlichen und finanziellen
Hilfsmassnahmen für das Hotelgewerbe, wobei
vor allem eine Förderung der Hotelerneuerung
bezweckt wird.

Im Hinblick auf die beschränkte Zeit, die
mir zur Verfügung steht, kann ich mich heute
mit der Frage der Kursaalspiele, die durch
eine zum Postulat umgeformte Motion von
Nationalrat Dr. Wey, Stadtpräsident von
Luzern, ins Rollen gebracht wurde, nicht
befassen, sondern lediglich der Hoffnung
Ausdruck geben, man werde der massvollen,
durch die Teuerung bedingten Erhöhung des
wohl kaum aus ästhetischen Gründen in
unserer Bundesverfassung statuierten Maximai-
Spieleinsatzes von zwei auf fünf Franken
keine unüberwindlichen Schwierigkeiten in
den Weg legen. Im Luzerner Bericht heisst
es zu diesem Kapitel:

«Die in der Schweiz bestehenden Einrichtungen

haben zur Folge, dass der Ertrag unserer
Kursäle nicht mehr ausreicht, um durch

Ausbau der übrigen Einrichtungen der Kurorte

den Gästen das zu bieten, was früher
möglich war. Dazu kommt eine sehr fühlbare
Konkurrenz gewisser ausländischer Kursäle,
was die Abwanderung dorthin begünstigt.
Durch eine Anpassung der schweizerischen
Vorschriften an die heutigen Verhältnisse
könnten die Einnahmen bescheiden erhöht
und damit mehr Mittel zur Förderung des
Fremdenverkehrs gewonnen werden.»

Es erübrigt sich, diesen Feststellungen
etwas beizufügen; sie sprechen für sich selbst.

Finanzierung der Fremdenverkehrswerbung und die bisherigen Leistungen
der Hotellerie

Auch auf die im Luzerner Bericht besonders

eingehend behandelte Frage einer
ausreichenden Finanzierung unserer
Fremdenverkehrswerbung kann im Rahmen dieser
Lagebetrachtung nur mit einigen Bemerkungen
eingetreten werden.

Der Bundesrat lehnt es nicht ab, weiterhin
aus öffentlichen Mitteln an die gemeinsame
Werbung angemessen

'
beizutragen, schlägt

indes der Bundesversammlung in seiner
Botschaft betreffend die Einsparungen bei
Bundesbeiträgen vor, den Bundesbeschluss vom
21. September 1939 über die Errichtung der
Schweizerischen Zentrale für Verkehrsför-.
derufig in dem Sinne abzuändern, dass die
Bundessubvention, die im Voranschlag für
T953 mit einem Gesamtbetrage von 3 Millionen

Franken eingestellt ist, auf den 31.
Dezember 1954 befristet wird, um eine
Neuordnung in die Wege zu leiten. Der Bundesrat

regt an, inzwischen die Frage zu prüfen,
ob die gemeinsame Werbung nicht vor allem
durch die am Fremdenverkehr interessierten
Kreise finanziert werden könnte, und macht
in diesem Zusammenhang die Tatsache
geltend, dass die dem Schweizer Hotelier-
Verein nicht angeschlossenen Betriebe keine
Werbebeiträge leisten. In der Botschaft heisst
es dann wörtlich: «So bleiben heute rund
50% der von der eidgenössischen
Fremdenverkehrsstatistik festgestellten Logiernächte
unbelastet, und dem SHV erwachsen darüber
hinaus bei der Erhebung der Beiträge bei den
eigenen Mitgliedern Schwierigkeiten, indem
diese darin eine ungleiche Behandlung er¬

blicken. Dieser Zustand ist höchst unbefriedigend

und ungerecht.»

Wir sind dem Bundesrat dankbar dafür,
dass er der Leistung des SHV Gerechtigkeit
widerfahren lässt und die Auffassung
vertritt, auch die Outsider-Betriebe seien einer
Beitragspflicht zu unterziehen. Es kann nicht
in Abrede gestellt werden, dass es unter diesen

ausserhalb des SHV und damit ausserhalb

des Kreises der die nationale Verkehrswerbung

mitfinanzierenden Beherbergungsbetrieben

eine Reihe von Unternehmungen
gibt, die zur Beitragsleistung herangezogen
werden sollten - und es stellt sich hier die
Frage, ob der Bund an die Gewährung von
Erneuerungskrediten via Hotel-Treuhand
nicht die Bedingung knüpfen könnte, dass
sich solche Betriebe, sei es im Rahmen des
SHV, sei es sonstwie, an der Finanzierung
der SZV mitbeteiligen. Anderseits darf man
aber nicht ausser acht lassen, dass die 50%
der von der eidgenössischen Fremdenver-
kehrsstatistik festgestellten Logiernächte,
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denen eine Belastung durch Beiträge an die
Werbekosten der SZV erspart geblieben ist,
zur Hauptsache auf den inländischen
Touristenverkehr in meist kleinen und kleinsten
Betrieben entfallen, die zum grossen Teil
keinen typischen Fremdenverkehrscharakter
aufweisen. Der weitaus überwiegende Anteil
am Touristenverkehr aus dem Ausland
konzentriert sich, wie in meinem letzt jährigen
Situationsbericht zahlenmässig nachgewiesen

wurde, auf die Mitglieder-Unternehmungen
des Schweizer Hotelier-Verein. Jene

Kleinbetriebe machen mit einem gewissen
Recht darauf aufmerksam, dass sie von der
Tätigkeit der SZV, deren stärkste Akzente -
auch finanziell gesehen - auf der
Auslandspropaganda liegen, einen nur sehr
geringfügigen, wenn überhaupt einen Nutzen
ziehen. Ganz anders verhält es sich bei jenen
Kreisen, die vom eigentlichen Fremdenverkehr

- wirtschaftlich betrachtet - wohl am
meisten profitieren. Wir denken da vor allem
an zahlreiche private Transportanstalten, an
die Verkaufsmagazine in den Zentren des
Fremdenverkehrs, an die vielen Lieferanten
der Hotellerie und anderer Fremdenverkehrs-
industrien, um nur einige Beispiele herauszugreifen.

Solche Unternehmungen erfreuen
sich in der Regel weit besserer Verdienstmargen,

als dies bei der Hotellerie der Fall ist.
Auch der Staat selbst ist ja am Fremdenverkehr
Unbestrittenermassen besonders stark interessiert.

Wie aber soll es möglich sein, die in
grösster Vielfältigkeit direkt und indirekt
am Fremdenverkehr wirtschaftlich Beteiligten,

also die kaum übersehbare Schar der
Nutzniesser des Tourismus, zu erfassen oder
gar für eine einigermassen gerecht abgestufte
Beitragsleistung an die Kosten der nationalen
Verkehrswerbung zu gewinnen An eine Er-
zwingbarkeit durch Einführung einer
obligatorischen Werbeabgabe denkt wohl auch
der Bundesrat nicht oder nicht mehr. Eine
derartige Abgabe müsste auf kaum
überwindbare Schwierigkeiten, stossen, nicht nur
was die rechtliche Seite der Frage angeht,
sondern auch hinsichtlich der praktischen
Durchführbarkeit.

Das alles soll nun aber kein Grund sein, die
seitens des Bundesrates vorgeschlagene
Prüfung des ganzen Problems zu unterlassen. Sie
kann unter Umständen wertvolle Anhaltspunkte

zutage fördern und sollte männiglich
aus dem weiten Kreise jener Nutzniesser des
Fremdenverkehrs, die sich verflüchtigt ha¬

ben, wenn es ans Zahlen ging, dazu bewegen,
freiwillig ein Scherflein beizusteuern.

Soweit die typische Fremdenverkehrshotel-
lerie in Betracht fällt, deren Gros im SHV
zusammengeschlossen ist, darf wohl die Erwartung

ausgesprochen werden, dass man davon
absehen wird, auf diesen überwiegend noch

wirtschaftlich schwachen Teil der touristischen
Industrie einen Druck im Sinne vermehrter
Leistungen an die nationale Verkehrswerbung
auszuüben, solange die durch höhere Gewalt
verursachte Ertragskrise andauert. Sind doch
die meisten Hotelunternehmungen heute nicht
einmal in der Lage, für die unentbehrliche
individuelle Propaganda jenen Kostenanteil
abzuzweigen, der bei kaufmännisch geführten
Betrieben jeder Art als minimaler Reklameaufwand

gilt.
Dass es dem SHV an gutem Willen nicht

fehlt, im Rahmen dessen, was möglich und
verantwortbar erscheint, dem Werk der
zentralen schweizerischen Verkehrswerbung
seine Unterstützung zu leihen, geht aus folgenden

Zahlen hervor:
Seit Ende des Krieges, also in den Jahren

1946 bis und mit 1952, leistete der SHV an
die SZV Beiträge in der Höhe von nahezu
einer Million. Dazu kommen in der gleichen
Zeitspanne die Kosten für die Herausgabe
unseres weltbekannten Hotelführers in Höhe
von über Fr. 460000.-. Für die propagandistische

Selbsthilfeaktion im Winter 1950/51
brachte der SHV die Summe von rund
Fr. 745 000.- auf. Das ergibt zusammen einen
Aufwand von 2,2 Millionen Franken oder, im
Durchschnitt der genannten sieben Jahre,
einen kollektiven Beitrag des SHV an die

gemeinsame schweizerische Werbung von
ca. 310000 Franken per annum.

Auf Grund dieser Erwägungen und Zahlen,
die keinen Anspruch auf Vollständigkeit
erheben, stimmen wir der Ansicht, wie sie im
Bericht der Luzerner Konferenz in bezug auf
die Finanzierung der Verkehrswerbung zum
Ausdruck kommt, aus voller Überzeugung
zu. Es heisst dort, dass angesichts der
besonderen Lage der Hotellerie eine
Bereitstellung hinreichender Mittel seitens des

Bundes sich als dringlich erweist, zumal der
in alle Bevölkerungskreise fliessende und
damit auch dem Fiskus der Gemeinden, der
Kantone und des Bundes zugute kommende
Ertrag des Fremdenverkehrs einen produktiven

Einsatz aus öffentlichen Geldern durchaus

rechtfertige.

Die Hotelhilfsmassnahmen

Meine Damen und Herren!
Haben wir es somit bei den soeben

berührten Fragen einer Revision der Bestimmungen

über die Kursaalspiele und' einer
Anpassung des Bundesbeitrages für die SZV
an die durch die heutige Lage gegebenen
Verhältnisse mit anfänglichen Stadien der
Untersuchung von Anregungen des Luzerner
Berichtes zu tun, so liegen in bezug auf die
Fortführung und Abänderung der rechtlichen
sowie finanziellen Hilfsmassnahmen für das
Hotelgewerbe fertige bundesrätliche Anträge
an die Bundesversammlung vor - Anträge
zu Bundesbeschlüssen, die in wesentlichen
Punkten von den Empfehlungen des Luzerner

Berichtes getragen sind, obschon auch
hier wichtige Anregungen der Konferenz bisher

keine Berücksichtigung gefunden haben.
Ich muss mich bei der Besprechung dieser
Materie an die hervorstechendsten Züge der
wohl im Laufe der gegenwärtigen Session zur
Behandlung kommenden und vom Nationalrat,

wie wir dankbar feststellen dürfen, bereits
einstimmig genehmigten Gesetzesrevision
halten und schicke voraus, dass dem SHV
zu unserem grossen Bedauern keinerlei
Gelegenheit geboten wurde, beratend an der
Ausarbeitung der Bundesbeschlussentwürfe
teilzunehmen. Es soll dies beileibe kein
Vorwurf an die Adresse der in dieser Sache
zuständigen Bundesstellen sein, wohl aber eine
notwendige Feststellung, die vielleicht dazu
führt, dass dem nach beidseitiger Ansicht
gegebenen Erfordernis einer engeren
Zusammenarbeit inskünftig wieder in
zweckentsprechender Weise Genüge geleistet werde.
Dass der SHV nicht angehört wurde, hat in
unseren Kreisen um so mehr Befremden
erregt, als bei der Vorlage über die Fortführung
der Hilfsmassnahmen nichts weniger als eine,
wenn auch vorläufig nur vorübergehende
Neuordnung der so eminent wichtigen
Erneuerungsvorschüsse auf dem Spiele steht.

Der Gesetzgeber will in diesem Bereich
insofern einen überaus begrüssenswerten
Fortschritt verwirklichen, als die Schweizerische
Hotel-Treuhand-Gesellschaft ermächtigt wer-

Frist, die ebenfalls Ende 1955 abläuft, rechtzeitig

auszunützen. Die zukünftige Gestaltung
der Hotelerneuerungsaktion wird wohl nicht
zuletzt von dem aus solchen Gesuchen
resultierenden Erweis des Nachholbedarfs an
dringenden Erneuerungen abhängen. Auf
Grund der vor einigen Jahren, im
Einvernehmen mit dem Delegierten für Arbeitsbeschaffung,

von Seiten des Schweizer Hotelier-
Verein durchgeführten Enquete beziffert

sich dieser dringendste Nachholbedarf für die
Saison- und Berghotellerie auf mindestens
100 Millionen Franken und entspricht damit
dem Wert der Investitionen, die beispielsweise

allein in Frankreich in den letzten fünf
Jahren zur Erneuerung der dortigen Hotellerie
mit Hilfe öffentlicher Gelder bereits getätigt
worden sind, ein Grund mehr, die Erneuerungsaktion

in unserem Lande nicht auf die lange
Bank zu schieben.

Hotelerneuerung als produktive Hilfe für die Bergbevölkerung

den soll, Meliorationsdarlehen auch im Nachgange

zu bestehenden Hypotheken zu
gewähren, falls die belasteten Liegenschaften
noch genügend Deckung bieten, oder - unter
der nämlichen Voraussetzung - bereits
bestehende gesetzliche Vorgangspfandrechte in
den Nachgang zu versetzen. Diese
Erleichterungen sollen, wie der Präsident der SHTG,
Herr Dr. Alfred Müller, anlässlich der letzten
Generalversammlung dieses Institutes
bemerkte, «dazu angetan sein, die private
Kreditgewährung an die Hotellerie etwas
anziehender zu gestalten, besonders dann, wenn
SHTG und Schuldner darauf verzichten,
Erneuerungsdarlehen in Zukunft gegen gesetzliches

Grundpfand im Vorgang zu allen
anderen Hypotheken sicherstellen zu lassen».

Es kann kein Zweifel darüber bestehen,
dass sich - wie in der einschlägigen Botschaft
des Bundesrates ausgeführt wird - das
gesetzliche Vorgangspfandrecht des staatlichen
Hilfsinstituts hemmend, ja man darf sagen
geradezu prohibitiv auf die Gewährung von
Darlehen durch die Banken ausgewirkt hat,
weshalb die vorgeschlagene Lösung als erster
bedeutsamer Schritt auf dem Wege zur Reakti-
vierung des normalen Hotelkredits zu werten
ist.

Aus diesem Grunde kann man sich
zunächst auch einigermassen damit abfinden,
dass der im Jahre 1950 für Entschuldungsund

Erneuerungsdarlehen gewährte Bundeskredit

von 35 Millionen Franken jetzt auf
vorderhand 20 Millionen gekürzt werden soll.
Ausserdem ist ja die dem Bundesrat erteilte
Ermächtigung zur Gewährung entsprechender

Darlehen bis Ende 1955 befristet. Bis
dahin steht, wie in der Botschaft hervorgehoben

wird, dem Bundesrat sowie seinen
Departementen die nötige Zeit zur Verfügung, um
die verschiedenen Fragen, die durch den
Luzerner Bericht aufgeworfen wurden, gründlich

zu prüfen. «Gottes Mühlen mahlen langsam.

»

Es ist nun an der Hotellerie, die für die
Einreichung von Gesuchen um Erneuerungsdarlehen

aus dem genannten Kredit gesetzte

Hier stellt sich vor allem die Frage, ob die
Behörden nicht gut, sehr gut daran täten,
unserem schon wiederholt geäusserten Rate
Folge zu leisten und für die Saisonhotellerie,
auch im Sinne einer produktiven Hilfe für die
Bergbevölkerung, jetzt schon Arbeitsbeschaffungskredite

zur Durchführung von Erneuerungen

zur Verfügung zu stellen, die der
Behebung von Mängeln dienen, welche infolge
der Kriegskatastrophen gewissermassen den
Charakter von ElementarSchäden tragen. Man
denke nur an die in unserer Berghotellerie
besonders wichtige und besonders kostspielige
Renovation von Dächern und Fassaden, deren
Finanzierung aus eigener Kraft allein - und
zur eigenen Kraft gehört auch die
Übernahme bzw. Abtragung neuer
Schuldverpflichtungen sowohl bei den Banken und
Privaten, als auch beim Hilfsinstitut - auf
absehbare Zeit hinaus nicht denkbar wäre, zum
mindesten so lange nicht, als die ertrags-
mässige Strukturkrise andauert. Es braucht
kaum besonders betont zu werden, was eine
solche, zunächst wohl vornehmlich oder
ausschliesslich auf unsere Hochtäler zu
beschränkende Arbeitsbeschaffungsaktion nicht
nur für die anerkanntermassen speziell
geschwächte Berghotellerie, sondern ebenso für
das dort angestammte, keineswegs
vollbeschäftigte Handwerk und Gewerbe bedeuten
würde, das sonst mehr und mehr in die
Industrie des Flachlandes und damit zumeist
in das grosse Heer der unselbständig
Erwerbenden abwandert. Bevor man auf breiterer
Basis,. als dies bisher geschah, dazu übergeht,
neue Industrien in unseren Bergtälern
anzusiedeln und auf diese Weise der Hotellerie noch
den letzten Rest des mit der Scholle verbundenen

guten Personals wegzunehmen, sollte es, abgeseilten

von staatspolitischen Erwägungen, ein Gebot

wirtschaftlicher Gerechtigkeit sein, die Lebensund

Leistungskraft der ansässigen Hotelindu-
strie zu stützen und zu diesem Zwecke insbesondere

die selbständigen Arbeitskräfte des Handwerks

und des Gewerbes jener ökonomisch
benachteiligten Gegenden zuallererst für eine

zweckmässige Mitwirkung an der Erneuerung
der ansässigen Hotelindustrie einzusetzen. Ich
glaube annehmen zu dürfen, dass auch die
massgebenden Kreise des schweizerischen
Gewerbestandes unserer Anregung, die wir
dem Bundesrate demnächst noch des näheren
unterbreiten werden, ihre Unterstützung zu
leihen willens sind, und dass die Parlamentarier,

die aus unseren Bergkantonen stammen,
nicht einsam auf weiter Flur stehen werden,
wenn diese Frage in den eidgenössischen Räten

zur Sprache kommt. In der Überzeugung,
mit unserer Anregung einer ebenso guten wie
dringlichen Sache zu dienen, bin ich durch
die Lektüre der höchst beachtenswerten
Studie von Herrn Fürsprecher Max
Kaufmann, Direktor des Bundesamtes für Industrie,
Gewerbe und Arbeit, über das Problem der
Gebirgsbevölkerung vollends bestärkt worden.

Dazu kommt - um einen wichtigen
Passus des Luzerner Berichtes in Erinnerung
zu rufen -, dass umfassende Renovationen,
wie ich sie beispielshalber namhaft gemacht
habe, derart hoch zu stehen kommen, dass
sie die finanzielle Tragkraft der Unternehmungen,

besonders in Berggebieten,
übersteigen. Die Anhäufung von Krediten für
Hotelmeliorationen zu den bestehenden
Schuldenlasten hinzu lässt keine
Renditenmöglichkeit mehr offen; die ohnehin
beeinträchtigte wirtschaftliche Ertragsfähigkeit
wäre a priori ausgeschlossen... Auch das

zeigt - ich zitiere wörtlich aus dem Luzerner
Bericht -, «wie bedeutungsvoll ä-fonds-perdu-
Zuschüsse, wie sie beispielsweise bei den
letzten Arbeitsbeschaffungsaktionen gewährt
wurden, zur Lösung des dringenden
Erneuerungsproblems in der Hotellerie wären;
haben doch schon damals manchmal solche
Subventionszusicherungen geradezu über
Vornahme oder Nichtausführung von
notwendigen Renovationsprojekten entschieden

».

Meine Damen und Herren!
Aus diesen Darlegungen geht das eine

klar hervor: selbst eine weitgehende Finan¬

zierung der Erneuerungskosten mittels zinsloser

Nachgangshypotheken des Bundes-
hilfsinstitutes (der Luzerner Bericht postuliert

ausdrücklich, auch im Interesse rascherer

Rückzahlungen, die Zinslosigkeit solcher
Vorschüsse, und der Bundesrat hat es in der
Hand, dem Hilfsinstitut die nötigen Kompe-'
tenzen und Weisungen hiefür einzuräumen)
vermag für sich allein noch keine hinreichende
Lösung des Problems zu bewirken. Es sollten

vielmehr darüber hinaus im Rahmen
einer partiellen Arbeitsbeschaffungsaktion für
unsere Kurgebiete für zweckmässige und
dringende Aufwendungen auch gewisse ä-
fonds-perdu-Beiträge eingesetzt werden .Wenn
die Schweiz als Touristenland par excellence
im internationalen Wettbewerb nicht ins
Hintertreffen geraten soll, so muss eine solche

Lösimg ohne Verzug ins Werk gesetzt werden.
Denn mit der jetzt für die Jahre 1954 und
1955 bewilligten Kreditsumme von 20 Millionen

Franken, die übrigens zum Teil für
Entschuldungsaktionen Verwendung finden wird,
lässt sich etwas auch nur einigermassen
Durchgreifendes nicht erreichen. Dabei ist zu
beachten, dass die Erneuerungsdarlehen,
welche die SHTG aus dem erwähnten Kredit
im Nachgang gewähren kann, zusammen mit
den übrigen gründpfandgesicherten
Forderungen den Schatzungswert, worunter der im
wesentlichen auf dem Ertrag beruhende
Verkehrswert zu verstehen ist, nicht übersteigen
dürfen. Hiebei soll die Wertvermehrung, die
durch die Erneuerung herbeigeführt wird,
zum Schatzungswert hinzugerechnet werden.
Es kommt also ganz darauf an, wie das
Hilfsinstitut die Schätzungen bewerkstelligt, ob
dies in extensiver oder restriktiver Weise
geschieht, ob die unverschuldeten und abnormalen

Verhältnisse, die zur heutigen Ertragskrise

geführt haben, als Grundlage dienen,
was eine grosse Ungerechtigkeit wäre, und
ob die Zukunftsaussichten, wie sie sich bei
fortschreitender Liberalisierung des
internationalen Reiseverkehrs und bei einer im
Bereiche des Möglichen liegenden
Wiederherstellung der freien Konvertibilität
darbieten, gebührend in Rechnung gestellt werden.

Diese Momente spielen, nebenbei gesagt,
auch für die sehr heikle und verantwortungsvolle

Beurteilung der Lebensfähigkeit der in
Frage kommenden Unternehmungen eine
sehr oft entscheidende Rolle. Hieraus erhellt,
dass es im ivesentlichen von der Handhabung
der neuen Vorschriften durch das Hilfsinstitut
des Bundes abhängt, ob der erhoffte Fortschritt
in bezug auf eine Aktivierung der Erneuerungsaktion

und auf eine Normalisierung des
Hotelkredits verwirklicht werden kann, und ob
demzufolge die vorderhand bewilligte Kreditsumme

ihren Zweck zu erfüllen vermag. Es
geht hier nicht in erster Linie um private
Interessen oder Bedürfnisse, sondern darum,
der Volkswirtschaft zu dienen, und zwar
durch eine die Anziehungskraft unserer
Hotellerie und damit die Frequenz und den Er -
trag des Tourismus steigernde Erneuerung
der Anlagen.

Gerechtigkeit auch für die Hotellerie

Meine Damen und Herren!
In meiner Lagebetrachtung war da und

dort von Kompensation und Gerechtigkeit
die Rede. Es sind das unter den gegebenen
Verhältnissen, wie sie seit Jahrzehnten auf der
Hotellerie lasten, in unserem Falle sicherlich
weder leere, noch verlogen-demagogische
Phrasen. Unser Ruf nach Kompensation und
Gerechtigkeit schöpft zudem aus dem Bewusst-
sein, ein vollgerütteltes Mass an Selbsthilfe ge-

r Wieder eingetroffen
der herrliche, tiefgekühlte

Orangenjus
Lieferung durch unsere Depositäre.

BIRDS EYE AG., ZÜRICH 22, Telephon(051)239745
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leistet zu haben und weiterhin zu leisten, immer
im Bestreben, den Staat nur insoweit in An-

* '
Spruch zu nehmen, als es notwendig ist, um die
Voraussetzungen für die Wiederherstellung
eines freien, selbständigen und unabhängigen
Unternehmertums zu schaffen. Wir wünschen
nichts sehnlicher, als sobald wie möglich
wieder ganz auf eigenen Füssen zu stehen.
Seit Beginn der Hotelhilfsaktion hat der
Bund bisher via Hotel-Treuhand, unter Ein-
rechnung der Stillegungsbeiträge, der
unbedeutenden Verluste in den jährlichen
Betriebsrechnungen des Hilfsinstituts und der
zu Lasten der Bundesvorschüsse direkt
erfolgten Abschreibungen, im ganzen rund
io Millionen an der Hotellerie eingebüsst,
also - um ein militärisches Bild zu gebrauchen

- ungefähr den Gegenwert von io
mittelgrossen Tanks oder, wenn man den
Durchschnitt der 30 Jahre Hotelhilfsaktion
ausrechnet, 300000 Franken per annum,
somit jährlich ein Drittel der Kosten eines
einzigen Tanks mittlerer Grösse. Demgegenüber

haben die nicht etwa mit Subventionen,
sondern mit Krediten unterstützten
Hotelbetriebe dem Hilfsinstitut bis Ende 1952
insgesamt 28 Millionen an Kapitalamortisationen,

8,2 Millionen an Zinszahlungen und
2 Millionen an Honorarvergütungen für
Sanierungs- und Revisionsarbeiten
überwiesen. Das macht zusammen die ansehnliche
Summe von über 38 Millionen aus, eine
Leistung, die um so bemerkenswerter ist, als sie
in Zeiten anhaltender Ertragskrise vollbracht
wurde. Man vergleiche damit das Zahlenbild

anderer Hilfsaktionen des Bundes! Darf man
wohl erwarten, dass die Behörden unseren
Beweis des Durchhalte- und Zahlungswillens,
abgesehen von allen übrigen Selbsthilfe-
massnahmen, würdigen werden, wenn es
darum geht, die im Luzerner Bericht umfassend

behandelten Fragen einer Lösung
entgegenzuführen

Herr Bundespräsident Dr. Philipp Etter
hat kürzlich vor dem versammelten General-
kongress der Welthotellerie, dem die
Delegierten von 33 Staaten beiwohnten, ein Wort
gesprochen, das ich an den Schluss meiner
Betrachtungen setzen möchte. Er sagte:

«Sie mögen es, meine Damen und Herren,
vielleicht als unbescheiden empfinden, mich
aber erfüllt es mit Freude und Stolz, wenn
ich feststellen darf, dass die Entwicklung zu
einer eigentlichen und gehobenen Hotelkultur
schon vor vielen Jahrzehnten gerade von der
Schweiz aus wertvolle und bahnbrechende
Impulse erfahren hat.» •

Verehrte Anwesende, liebe Kollegen!
Unser Ringen um die materielle Existenz

ist nicht Selbstzweck, sondern Mittel zur
Erhaltung jener ideellen Werte, die in einer
gehobenen Hotelkultur beschlossen sind und
dazu beitragen, das Leben lebenswert zu
machen. Wer unserem Kampf um den
Wiederaufstieg tatkräftiges Verständnis
entgegenbringt, hilft einer guten Sache und
beherzigt des Dichters mahnendes Wort:

'.'.Entzündet rings auf den Bergen weit das
flammende Feuersignal der Zeit-Gerechtigkeit /»

Coronation Week in London
A Ball at the Savoy by R. O. Baker

Madame Ritz with the two remaining members of the Savoy staff who were at the Savoy when her
husband was Manager, before the Ritz Hotels were founded. Left: Mr. J. Townsend, Head of the Savoy

Cloakrooms. Right: Mr. H. Williams, Card Index Department.

One distinguished American visitor to Britain
for the Coronation discribed it as more than the
crowning of a sovereign; it was, he said, the
celebration of a renaissance. This phrase could scacely
be bettered in describing the part played by
London's hotels during this historic and eventful week.
Never within living memory has the British capital

housed such an illustrious throng of the famous,
the wealthy and the distinguished from every
corner of the earth and never has a more brilliant
social scene been set for their reception and
entertainment.

Among the great London hotels, the Savoy was
outstanding, both for the eminence of its Coronation

guests and for the magnificence of its
preparations to receive them. Filling the famous hotel
during the week were visiting princes and
princesses, Eastern potentates, Commonwealth prime
ministers, ambassadors, American millionaires,
industrialists, impressarios, writers, painters,
actors, film stars and other celebrities whose names
are household words. They included the Prime
Ministers of both Australia and New Zealand; the
Amir of Bahawalpur; the Prime Minister of Malta;
the Maharajahs of Darbhanga and Faridkot; the
El Mahdi of Sudan", the young Princes of Nawa-
nagar", the millionaire president of 20th Century
Fox Films", Count Lance Reventlow, son of the
Woolworth heiress, BarbaraHutton; the Prince and
Princess Thum and Taxis, relatives of the Duke
of Edinburgh; Prince and Princess Takeda of
Japan", M. Marcel Boussac and Mme Vollerra, the
French racehorse owners; SachaGwtry, the French
actor and playwriter, and Maurice Chevalier", the
Ruler of Marrakesh, whose reservation was made
personally by Sir Winston Churchill; Andre Koste-
Ianetz, Lily Pons, Jennifer Jones, Linda Darnell
and many others.

On Coronation Night (June 2) the international
celebrity list at the Savoy reached its peak at the
Savoy Coronation Ball. This brilliant function, in
aid of the National Playing Fields Association and
the United Appeal for the Blind, was under the

patronage of the Duke of Edinburgh and included
on its organising committee such famous names
as the Dowager Duchess of Northumberland, Mrs.
Winthrop Aldrich (wife of the U. S. Ambassador),
Lord Luke, Sir Laurence Olivier, Mrs. Attlee and
Mr. Noel Coward.

Over 1,500 were present, occupying both the
restaurant and the ballroom of the hotel, yet so
great was the demand for tickets (at twelve
guineas each) that nearly 300 applications had to be
refused. Many of the guests had, earlier in the day,
been among the privileged who were in
Westminster Abbey for the Coronation itself.

Those who already knew the Savoy found a
transformation on their arrival for the ball. The
newly-gilted statue of Count Peter of Savoy stood
floodlit over the main entrance, with the flags of
the Commonwealth fluttering just beneath. Ten
standards, painted by the College of Heralds,
formed an avenue along the courtyard. They bore
the coats of arms of 10 famous figures of history,
associated with the site of the Savoy, which is
still a Royal manor, ranging from Simon de Mont-
fort to Queen Victoria. The entire hotel was
floodlit, with the Union Jack, spotlighted and
visible for miles, flying from the roof.

Lining the staircase to the restaurant and the
entrance to the ballroom we're 16 Yeoman Warders

from the Tower of London, in their magnificent
full-dress uniforms. They had taken part in

the Coronation ceremony earlier in the day.
The entrance to the restaurant was flanked by

150 heraldic emblems, while the restaurant itself
had been transformed into an Elizabethan pavilion
or domed tent, for which was used 4,000 yards of
specially dyed and fire-proofed flamingo pink,
grey and turquoise cotton, rayon and muslin. The
lights were crowned with coronets of ostrich
feathers; little tented canopies were topped with
200 Prince of Wales' plumes; and the pavilion
effect was completed by 300 bay and camelia
trees and 2 y2 tons of live box hedging. On each
table were Elizabethan cornucopias of fruit,
vegetables and flowers.

In the ballroom were floral medallions of paper
sculpture on gold grounds. The entrance was hung
with imitation ermine, and the doors were covered
with studded red velvet.

It took 20 men 36 hours to assemble and
complete the decorations, which were designed by
Miss Bridget D'Oyly Carte (a director of the
Savoy), Miss Peggy Rudd, Mr. John Hill, and
Mr. Cecil Beaton. They have been so greatly

admired that it has been decided to retain them
until August.

At 9 p. m. the Queen's broadcast was relayed
throughout the hotel and at 9.45, when Her
Majesty switched on London's floodlighting from
the balcony of Buckingham Palace, the Savoy
guests, on the roof 250 feet above the Thames, had
a wonderful view of the illuminations and also of
the giant firework display which was given on the
opposite river bank at 10.30.

Naturally, such an occasion called for an appropriate
dinner menu and in this respect the guests

were regaled with the following sumptuous repast

Le Zephyr de Foie Gras au Clicquot
ou

La Coupe de Melon au Kummel
Le Consommd Riehe Albion

Le Delice de Sole Royale
La Noisette d'Agneau Coronation

La Pontine Comtesse
Le Supreme de Surrey en Gelee Regina

La Salade Princesse
La Couronne Glacee Elizabeth
Les Belles Fraises Britannia
La Corbeille de Rejouissances

Le Cafe

Wines
Graves

Chateau Poniet-
Canet 1947

Perrier Jouet
Vintages 1942 and 1943

John Exshaw
Grande Fine Champagne

(over 30 years old)

The couronne was an elegant reproduction of
the Imperial crown pulled sugar and each menu
was a parchment scroll, rolled and fastened with
a red ribbon and blue seal.

Four bands played for the dancing, and the
cabaret, which was given in both the ballroom
and the restaurant, consisted of ten acts and
lasted an hour. The performers included
international stars such as Noel Coward and Maurice
Chevalier and, a unique spectacle, pipers from all
the regiments of which the Queen is colonel-in-
chief, who played and performed their traditional
sword dances. There were 17 pipers and they
included two from Canada.

Shortly after 1 a.m., 2000 faveurs were show¬

ered on the guest$. These, continuing the
Elizabethan theme, were replicas of Tudor hats, ruffs,
jester sticks, cavalier hats, busbies and guardsmen's

helmets. Dawn had broken before the last
guests departed.

The Coronation night ball was, naturally, the
highlight of the week at the Savoy, but the function

organised for the nights of the two great
classic horse races —the Derby and the Oaks —were
both exceptionally brilliant social occasions,
enhanced by the Coronation splendour which still
pervades London.

On one night alone there were dining in the
Savoy Restaurant King Michael of Rumania and
Queen Anne, Prince Axel of Denmark, Princess
Margarethe of Denmark, the Crown Prince and
Princess of Norway, Don Juan, Count of Barcelona,

the Spanish Pretender, and the Countess of
Barcelona, the Prince and Princess of Nepal,
Prince Albert of Belgium, the Duke and Duchess
of Algeciras, Prince and Princess George of
Denmark, the Grand Duke and Grand Duchess of
Luxembourg, the Prince and Princess of Thum
and Taxis, Princess Chickmatoff and the Countess
Camaccho.

Particularly interesting to the hotel community
was a purely "domestic" function held at the
Savoy on June 4. This was a reception given by
the directors for Madame Cdsar Ritz, widow of
the world-famous hotelier, who was general
manager of the Savoy in the nineties. Mme Ritz,
who lives in Paris, was among London's Coronation

visitors, and with her at the reception were
the widows of two other famous hotelmen — Lady
Reeves-Smith, widow of Sir George Reeves-Smith,
who was for so many years the Savoy's managing
director; and Mme. F. Schwenter, widow of the
celebrated manager of the Meurice, Paris, who
was once assistant general manager at the Savoy.

The reception was given by Mr. Hugh Wontner,
the present chairman and managing director,
and three of his fellow directors —Miss Bridget
D'Oyly Carte, Lt. General Sir Fredrick Browning
and Mr. J. M. Hannay. It was entirely a hotel
occasion and those present were the executive
staff of the Savoy and a number of employees
who worked there under C6sar Ritz and are still
in the hotel's service.

This unique little party, spanning over 60
years in the life of a great hotel, may fittingly set
the seal on a week whicH demonstrated how
potently the word "Savoy" still exercises its
international magic.

La seance interne de VAssemblee des delegues
a Weggis

Nous avons, dans le dernier numöro de l'Hötel-
Revue, rendu compte en detail de l'exposö de
notre president central, le Dr Franz Seiler, et de
la seance publique qui s'est döroulöe le jeudi
apres-midi 11 juin en presence des invites et de la
presse. Nous avons dgalement parlö de la seule
decision importante qui devait etre prise par
l'Assemblöe des dölöguös, e'est-a-dire la ratification

du nouveau conlrat conclu entre la SSH et

l'Office suisse du tourisme.
Nous voulons mainfenant aborder les deux

autres questions qui firent l'objet d'excellents
exposes et de discussions nourries, celles relatives ä
notre guide des hotels et ä la reglementation des

prix, ainsi que celles touchant le recrutement du
personnel et la conclusion dventuelle d'un conlrat
collectif de travail national.

Guide suisse des hotels

La composition, le volume et la disposition du
guide suisse des hotels ont döjä pröoccupös nos
membres k maintes reprises. Certaines sections
ayant propose des modifications, le Comitd central
a jugö opportun de consulter 1'Assemble des dölö-
gu6s ä ce sujet.

Le Dr R. C. Streiff, chef du bureau central, ex-
posa en detail le point de vue de notre commission
de reglementation des prix (CRP). Celle-ci estime
que le format actuel devrait etre maintenu, car il
est pratique et facilement maniable: il possede
done les qualitös essentielles que l'on exige d'un
guide. Avant la premiere guerre mondiale, bien
que le nombre des membres ait atteint ä peine la
moitiö de celui d'aujourd'hui, notre guide des
hötels paraissait sous forme d'un volume de 242
pages pesant 240 g. Fait sur ce modele, notre
guide aurait aujourd'hui 500 pages et peserait un
demi kg. Ce serait un ouvrage de bibliotheque et
non un guide que l'on empörte facilement avec soi,
comme e'est le cas pour notre guide actuel qui
pese 87 g. Les autres qualities d'un guide sont
d'etre complet et digne de confiance. Comme il
doit etre chaque annde tenu k jour, il ne faut pas
la peine d'en faire un gros volume qui cofiterait
tres eher. Le tirage devrait etre augments en
raison de la demande accrue, car il n'est pas
aujourd'hui que des deux tiers de celui d'avant
guerre, dpoque oil il dtait encore, diffusd dans les
Etats de l'Est qui n'entrent plus en ligne de
compte en ce moment pour notre tourisme.

Röpondant & un veeu des agences de voyages,
nous avions öditö en 1947 k cotd de notre petit
guide rouge un guide illustre des hotels. La CRP
est d'avis qu'il n'est pas nöcessaire de rööditer cet
ouvrage illuströ dont la publication avait ötö finance

par des contributions speciales des soeiötaires.

Parmi les ameliorations qui pourraient etre
apportdes k notre guide dans son format actuel
citons l'adjonction d'une carte geographique de la
Suisse ä. l'dchelle de 1 :900 000, la modification de

Vordre des indications de prix, une meilleure mise
en evidence des prix forfaitaires, ainsi que 1

indication des prix d'avant et d'arriere-saison. Notons
encore le classement des hötels par catigories, en
maintenant l'ordre alphabdtique au sein des dif-
fdrentes categories, ainsi que l'adjonction de ren-
seignements sur les devoirs de l'höte envers l'hö-
telier en cas d'annulation de commandes, de non-
occupation de chambres rdservdes et de döpart
prämature.

La CRP reconnait que ces propositions ont leur
bon et leur mauvais cötd, mais qu'en principe il
faudrait n'augmenter les frais de l'ddition du
guide que pour un accroissement du tirage. Le
classement par catdgorie de prix se heurterait
ä. des difficultös en raison de la diversity des prix
(prix de chambre, prix de pension, prix forfaitai¬

res) et des nombreux cas limites ou spöciaux. Elle
pröconise le maintien de Vordre alphabktique qui a
fait ses preuves depuis plus de 50 ans.

Questions relatives ä la reglementation
des prix

Le Dr Streiff insista dans son expos6 spöciale-
ment sur le Systeme des amend.es infligöes par la
CRP lors d'infractions au röglement des prix.

Notre reglement des prix est un instrument
indispensable de la politique höteliere. Cependant,
malgrö l'amölioration de la fröquentation, il y a
toujours des membres qui cherchent ä tourner ce
reglement, qui demandent des prix införieurs au
minimum ou qui döpassent le maximum. Pour
conserver ä l'hötellerie sa reputation, la CRP doit
mettre les membres en garde et prononcer des
sanctions contre des infractions. II y a deux ans,
l'Assemblöe des dölöguös a döcidö de doubler le
montant des amendes prövues et, en cas de r<5-

cidive.de tripler les maximums d'amendes. Malgrö
cela, des membres ont continue de demander des

prix inferieurs aux minimums pendant les entre-
saisons et pendant la periode creuse du mois de

janvier.
Le Comitd central et la CRP estiment que les

marges entre les prix minimums et maximums —
en 1947 les prix minimums n'avaient pas ete aug-
mentes, mais l'on avait introduit de nouveaux
plafonds — laissent aux membres un jeu süffisant
pour qu'ils puissent adapter les prix k la situation
du marche. Un minimum absolu doit cependant
etre fixö car, sans cette limite införieure, l'ödifice
des prix tout entier s'öcroulerait. II convient de
prendre des mesures speciales en cas de ralentisse-
ment des affaires; il faut le faire pour toute
l'hötellerie. C'est pröcisöment au cours des pdriodes
de crise que le reglement des prix a fait sespreuves.
Les experiences dans ce doulaine montrent que
les infractions ne peuvent etre couronn^es de
succes.

Les amendes prononcöes par la CRP irritent
tres souvent celui qui en est frappö. Mais meme
s'il se döcide ä donner sa dömission, il faut, de
l'avis de la CRP, demeurer ferme et admettre
cette öventualitö. La CRP aimerait cependant
savoir si sa severitd est approuvöe par l'Assemblöe
des dölöguös ou si celle-ci dösire que l'on prennent
des mesures plus douces. II ne s'agit pas d'accu-
muler des montants d'amende qui sont en gönöral
versös au fonds de secours pour soeiötaires. En
effet la CRP s'est meme döcidöe dans certains cas
— et sans que cela soit prövu par le röglement des

prix — & prononcer des amendes avec sursis, le
temps d'öpreuve ötant fixö de 3 ä 5 ans, dans
l'espoir d'öduquer l'intöressö.

Pour terminer, le Dr Streiff constate que le
nombre des infractions au reglement des prix
dans les hötels membres de la SSH est minime

IINHibi
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puisqu'il n'y a, en movenne, qu'une douzaine de cas
plus ou moins graves par an. Nos membres se
rendent done parfaitement compte de Vimportance

de notre reglement des prix et observent les
prescriptions obligaloires qu'il contient.

La CRP s'efforce d'accomplir ses täches le
mieux possible. Elle estime done que si eile ne
parvient pas k convaincre les membres, eile doit
frapper les coupables d'amendes, ne serait-ce que
dans l'intäret de ceux qui observent les prescriptions.

La SSM peut etre heureuse d'avoir un rfeglement
des prix qui est observd par la grosse majority des
membres. De l'indiscipline dans ce domaine
mettrait l'existence de l'hötellerie en danger.

Le president de la commission de röglementa-
tion des prix de la SSH, Monsieur H. Weissen-
berger, Zurich, adressa k 1'assemblde d'utiles re-
commandations en prdcisant le röle de la CRP,
ses criteres — qui reposent tous sur des decisions
ant^rieures d'assembldes des dölöguös — sa ma-
niere d'examiner les cas qui lui sont soumis et
enfin le systöme de sanctions prdvu par le reglement.

M. Weissenberger est persuadd que notre
reglement des prix est un des instruments des
plus prdcieux dont dispose l'hötellerie suisse pour
avoir I'assurance que ses membres pratiquent une
saine politique de prix. Certains socidtaires qui ont
commis des infractions et qui en subissent les
consequences en se vovant infliger des amendes
menacent de donner leur ddmission de la Socidtd.

M. Max Budliger, secrdtaire de la SSH, avait
de son cötö la täche ingrate de parier d'un
Probleme fort compliquö et d'une brülante actualitd:
celui du personnel. •

Point n'est besoin d'insister sur les soucis et le
travail que la situation du marchd du travail
occasionne actuellement ä nos membres. II est
de plus en plus difficile de trouver le personnel
ndcessaire pour la saison d'dtd relativement courte,
quoique les organisations hötelieres fassent l'im-
possible pour surmonter ces difficultds. L'aug-
mentation de la frdquentation n'a pas attdnud la
crise de rendement et cependant les salaires en
espdefcs ont augmentd de plus de 100% en
moyenne par rapport ä. l'avant-guerre, sans parier
des conditions sociales qui se sont continuellement
amdliordes. II suffit pour cela de se rdfdrer aux
14 contrats collectifs de travail locaux et rdgio-
naux, au rdglement sur la taxe de service, k la
caisse d'allocations familiales de la SSH et ä
notre adhdsion collective ä la caisse paritaire d'as-
surance chömage PAHO. Les prestations
sociales atteignent dans les villes de 10 ä 20% des
salaires en espdees et en nature (y compris les
taxes de service) de nos employds.

Ces dernieres anndes, l'hötellerie suisse dtait
obligde de recourir k l'appoint de la main-d'eeuvre
dtrangere. Nous avons du intervenir ä. plusieurs
reprises aupres des autorites pour qu'elles accor-
dent ii temps le permis de travail ndcessaire au
personnel etranger de ioute categorie, sans lequel
certains dtablissements n'auraient pu ouvrirleurs
portes. Aprds bien des difficultds, et grace k la co-
opdration de tous nos membres, il a dtd possible

C'est dvidemment regrettable, mais M. Weissenberger

constate qu'ils sont doublement punis puis-
que leur ddcision les prive des nombreux avanta-
ges qu'offre la SSH. Etant donnd l'importance
de Cappel du prdsident de la CRP, nous v re-
viendrons plus en ddtail dans un prochain numdro.

Inutile de dire que les exposds du Dr R. C.
Streiff et de M. Weissenberger, prdsident de la
CRP, recueillrent tous les suffrages. Le prdsident
central remercia spdcialement la CRP qui ac-
complit un travail ingrat. La question de principe
est celle-ci:

L'Assemblee des delegues approuve-t-elle la
politique de la CRP et la faqon dont eile applique les
dispositions relatives aux prix, ou desire-t-elle
qu'une phis grande liberie soit laissee ti nos membres.

Le Comitd central propose de rdpondre par la
ndgative sur ce dernier point et au contraire d'ap-
puyer fermement la CRP.

L'Assemblee des delegues jut unanime ä deman-
der que les prescriptions en vigueur soient main-
tenues et exprima a la CRP son inalterable
confiance.

Une discussion animd suivit; eile porta sur la
structure du guide des hotels et sur des questions
de ddtail relatives & la reglementation des prix.
Nous renvoyons pour plus de ddtail ä ce sujet au
procds verbal qui sera envovd en temps utile aux
ddldguds.

ä notre service de placement d'obtenir rapidement
les permis de travail pour les employds dtrangers.
La tendance de fermer nos frontidres aux travail-
leurs dtrangers a eu des inconvdnients pour nos
concitoyens dans d'autrespayset la colonie suisse
en France a eu lieu de se plaindre de 1'attitude
analogue des autoritds franyaises. Lors des der-
nidres ndgociations, de larges concessions ont dtd
faites.

Pour le recrutement du personnel pour la
saison d'dtd 1953, nous avons ddjä entamd en
automne des negociations avec les offices de travail
d'Allemagne et d'Italie et nos bureaux ä Bale et ä
Lausanne s'efforcent d'obtenir le personnel
indispensable. Le recrutement et le placement sont
beaucoup plus diffidles, prennent davantage de
temps et coütent beaucoup plus eher qu'aux cours
des anndes prdeddentes. Nous ne pourrons accom-
plir cette täche toujours plus compliqude que si
les membres repondent promptement et conscien-
cieusement ä toutes les offres et annoncent tous les
contrats de travail qui ont ete conclus. Des commissions

ou de petites ndgligences augmentent le
travail, causent des frais dvitables et de gros
ddrangements.

Dans les circonstances actuelles, il n'est pas
toujours possible d'etre parfaitement dquitable k
l'dgard de toutes les requetes et demandes de
personnel. Nous tächons cependant de nous montrer
impartiaux ä l'dgard de tous les membres. Mais le
personnel en quete d'emploi a des prdtentions
toujours plus impdratives et veut qu'il soit tenu
compte de ses ddsirs professionnels ou de ses dd-
sirs privds spdeiaux.

Echange de stagiaires

M. Budliger insista sur la peine que se donne
notre service de placement pour faciliter Vechange
de stagiaires indispensable aux jeunes employds
pour perfectionner leur formation professionnelle
par des sdjours k l'dtranger. L'annde derniere 77
jeunes gens ont dtd placds par nos soins en
Grande-Bretagne en dchange de jeunes Anglais.

Frais du service de placement

Les .ddpenses du service de placement ont
augmentd en raison du renchdrissement du coüt de la
vie et du travail beaucoup plus compliqud provo-
qud par la pdnurie de personnel indigöne et la nd-
cessitd d'obtenir des employds dtrangers, dont le
placement exige beaucoup de ddmarches et de
travaux. Mais ces frais sont directement ou indi-
rectement en relation avec le recrutement du
personnel et l'influence que les employeurs se doivent
de conserver sur la politique du marchd de
l'emploi.

Ces remarques devaient inciter l'orateur ä abor-
der alors la question du

bureau paritaire de placement.

La fondation de ce bureau est demandde par les
reprdsentants des employds et recommandde par
les reprdsentants des autoritds qui voient en celui-
ci un moyen de mieux contröler le marchd et de
servir la cause de l'industrie höteliere. Mais il
n'est pas certain que l'on ait une meilleure vue
d'ensemble de la situation. En tout cas, un tel
service central serait difficilement röalisable en
pratique et prdsenterait le danger d'etre un instrument

tenant mal compte des besoins des employeurs,

tout en nivellant les employds.

*

Pour terminer, M. Budliger souleva quelques
questions qui dtaient en rapport avec la confdrence
de M. Schwander. II rappela d'abord que la
formation professionnelle faisait l'objet des soins
attentifs de la commission professionnelle suisse
pour les höiels et restaurants prdsidde par M. F. E.
Hirsch. En ce qui concerne l'examen supdrieur
pour les cuisiniers, il ne s'agit pas seulement de
permettre aux participants d'obtenir un diplöme,
mais surtout d'encourager le personnel de cuisine
qualifid ä se perfectionner pratiquement et thdori-
quement. Le reldvement du niveau de la profession
implique une amdlioration de l'apprentissage. Le
Comitd central, d'entente avec la commission
professionnelle recommande instamment aux
membres de faciliter l'accds de ces cours k leurs
cuisiniers, en leur donnant le temps de les suivre
et en leur versant tout ou partie de leur salaire
pendant qu'ils frdquentent les cours.

La formation des apprentis n'dtait autorisde
jusqu'ä. maintenant que dans les dtablissements de
ville. Le rdglement prdvoit maintenant que les
etablissements saisonniers peuvent aussi former des
apprentis sous certaines conditions. La SSH a
fait une enquete pour constater l'intdret que les
membres portent ä ce problöme. Nous estimons
que des entreprises ayant une saison d'dtd d'en-
viron cinq et six mois pourraient accepter des

apprentis. Pendant l'automne ceux-ci suivraient
des cours compldmentaires de 4 k 5 semaines au
lieu des cours des dcoles des arts et mdtiers aux-
quels ils sont astreints. Puis ils continueraient
leur apprentissage dans un hötel de sports d'hiver
ouvert pendant trois mois au moins.

Les hoteliers qui seraient disposds ä former des
apprentis ä. ces conditions sont prids de s'annoncer.

Contrat collectif de travail national

En 1946, la commission des salaires de la SSH
a senti la ndcessitd de erder un contrat collectif
de travail national. Au cours de l'Assemblde des
deldguds de 1947, on ddeida de conclure le contrat
interville qui devait etre la premidre dtape d'un
contrat collectif de travail national. Depuis lors
le nombre des contrats collectif rdgionaux et
locaux s'est dlevd ä 14. Certains contiennent meme
des dispositions contraires qui ne sont pas pour
renforcer la valeur juridique des ces contrats. II
serait done indiqud maintenant de erder un contrat
collectif de travail national.

Nous pouvons nous ddclarer d'accord avec une
sdrie de points. D'autres doivent encore etre
discutds au sein des sections et des associations
cantonales. 11 faut espdrer qu'une entente sera
possible et que compdtence sera donnde au Comitd
central de convoquer une assemblte extraordinaire
des delegues ä laquelle ce projet de contrat sera
soumis.

Le Dr F. Seiler confirma que les ddclarations
de M. Budliger refletaient l'opiniön du Comitd
central.

Quant au bureau de placement paritaire une
ddldgation du Comitd central exposera encore
notre point de vue aux autoritds.

Le president de la commission suisse •

pour les hotels et restaurants a la parole
M. F. E. Hirsch fait remarqud que nous avons

trop peu de personnel qualifid; nous ne devons pas
nous satisfaire de cette simple constatation mais
plutöt chercher ä amdliorer la situation.
L'apprentissage officielle d'une annde et demi pour les
sommeliitres n'a pas eu de succds. Malgrd tous les
efforts, nous ne parviendrons pas ses prochaines
anndes ä former un nombre süffisant des somme-
lieres. II est absolument ndcessaire, par des cours
de tous genres d'inculquer leur mdtier k des jeunes
filles qui ne pourront cependant etre considdrdes
comme du personnel expdrimentd. On manque de
filles de salle et il faut tenter d'attirer dans cette
profession des jeunes filles venant des rdgions mon-
tagneuses. Des dchanges de vue avec des colldgues
allemands ont rdvdld que la situation dtait mal-
heureusement semblable k l'dtranger.

A cötd du tenancier de l'dtablissement, il appar-
tient surtout au maitre d'hötel et au cuisinier de
s'occuper de l'enseignement technique. L'annde
dernidre la commission professionnelle a donnd un
cours d'inslruction pour les directeurs d'etablisse-
ments et le personnel superieur de service. Ce cours
a dtd suivi par 36 participants, ce qui est un rdsul-
tat extremement encourageant.

M. F. E. Hirsch saisit cette occasion d'adresse
un vibrant appel aux-membres pour qu'ils sour

Le probleme du personnel

C'est au moyen de

que vous obtiendrez les

glaces et desserts glaces
les plus exquis et les plus ddlicats.

Cet excellent auxlliaire pour glaces est
livrable comme suit;

FRIG neutre pour les glaces aux fruits,
FRIG aux aromes de vanille, moka et cho-

colat pour les glaces ä la crdme

Dr A. WANDER S. A., BERNE
Tdldphone (031) 55021
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Wir besorgen Ihnen

alle Früchte-

und Gemüse-Spezialitäten

Primeurs - Fruits - Legumes

Chur - Davos - Arosa - Buchs

Jhitefriger
modernisiert Ihre Glaceanlage

und macht sie zu einer leistungsfähigen Installation.
Unsere Schnellgefrier-Glacemaschinen Freqzer bieten

durch ihre einfache und vollkommen neue Bauart
eine Reihe wesentlicher Vorteile • Keine Solefüllung

• Bequeme Einfüll- und Auslaufvorrichtung • Sehr
kurze Gefrierdauer • Spezialspatelung • Kleinster
Platzbedarf • Sehr grosse Leistung von 6 bis zu
einigen 100 Litern Glace pro Stunde. Wir unterbreiten
Ihnen hierüber gerne unsere Vorschläge, was für Sie
kostenlos und unverbindlich ist.

AUTOFRIGOR AG., ZURICH Telephon (051) 481555

Vertretungen und Servicestellen in: Basel, Bern, Biel, Davos, Fribourg, Geneve, Interlaken,
Landquart, Lausanne, Lugano, Luzern, Martigny, St. Gallen.
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Stewardessen
und Stewards

Allgemeine Bedingungen: Schweizerische Nationalität, gute Gesundheit,
sympathische Erscheinung, gute Schul- und Allgemeinbildung, Beherrschung der
deutschen, französischen und englischen Sprache (mündlich).
Bedingungen für Stewardessen: Jahrgang 1924 bis 1932, ledig, 161—176 cm gross.
Bedingungen für Stewards: Jahrgang 1923 bis 1931, Bewerber aus dem Hotelfach

bevorzugt.
Die Ausbildungskurse beginnen Ende 1963 und Anfang 1954. Anmeldefrist bis
10. Juli 1953.

Auskunftsblatt und Bewerbeformular sind bei der SWISSAIR, Personalabteilung,
Hirschengraben 84, Zürich 1, zu beziehen. Persönliche Vorstellung nur auf
Einladung.

Gelegenheit
Zu verkaufen ein grösseres
Quantum neuwertige, schöne

und solide

Wirtschaftsstühle

zum Preise von Fr. 17.80 per
Stück.Möbelfabrik Gschwend
AG., Steffisburg, Tel. (033)
26312.

Zu verkaufen
(krankheitshalber) in
Sommer- und Wintersportplatz
Graubündens (1180 m ü.M.)
gutbürgerliches

Hotel-
Restaurant

mit 25 Betten und ca. 4000 m1
Umschwung und Viehstall.
Nur zahlungsfähige Interessenten

erhalten unter Chiff.
F 9986 Ch nähere Auskunft
durch Publicitas Chur.

J'ach&te

bouteillesdevin
en quantltäs Importantes.

S. REUTET
T6l6phone (022) 2 63 35
Genöve, 5, rue des Päquls

Champagne

HENKELL
Ein KLASSIKER des

Weinkellers

LIEFERUNG DURCH:

CHAMPAGNER-KELLEREI E. BUESSAG
SISSACH • TEL.(061) 7.43.44

Gesucht per sofort für Saison bis November
tüchtiger

Alleinkoch
Hoher Lohn. Offerten mit Zeugniskopien an
Kurhaus Gyrenbad ob Turbenthal.

Gesucht tüchtiger

Barkellner
mit Sprachenkenntnissen. Jahresstelle. Eintritt 1.

Juli. Offerten sind zu richten an A. Rieder, Räb-
lus-Pery Bar, Bern.
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tiennent les efforts de la commission. Nous col-
laborons avec les offices d'orientation profession-
nelles et nous espErons, avec leur aide, faire con-
naitre non seulement les inconvEnients de la
profession, mais ses cötEs positifs. Les cours de per-
fectionnement professionnel pour les employes de
cuisine, de service .et de halle sont une heureuse
institution et M. Hirsch cite Zurich en exemple.

Parlant du contrat collectif de travail national,
M. Hirsch, en tant que membre de la dElEgation
nEgociatrice, estime qu'un tel contrat serait un
instrument d'entente et servirait de base pour Je

travail futur. Un tel contrat ne peut aussi rem-
plir sa mission que si la confiance rEgne de part et
d'autre, et si 1'on n'argutie pas toujours avec des
articles de droit. II est urgent de faire savoir au
ComitE central; en discutant avec les sections, ce
qui est supportable, et ce qui ne Test pas. Nous
devons Eviter un contrat regional englobant
diverses contrEes car il n'est pas possible de tenir
compte des coutumes locales. Les explications de
M. Budliger montrerent quele ComitE central s'est
efforcE de n'accepter que quelques dispositions,
car il ne peut et ne veut aller aussi loin que notre
partenaire.

Reprenant la question du bureau paritaire de
placement, M. Budliger souligna que, lit aussi, il
faut une collaboration absolue. Si les associations
ne veulent pas jouer le jeu, la creation d'un office
fEdEral correspondant ne servira ä rien. Un office
fEdEral ne permettrait pas mieux de surveiller le
marchE du travail ou de surmonter les difficulty
que cause la pEnurie de personnel. Ce n'est pas le
bureau paritaire de placement qui nous procura
davantage d'employEs et, de plus, il n'englobera
pas les bureaux de placement privEs.

Le prEsident remercie M. Hirsch pour ses
interessantes explications; il fit remarquer que,
la crdation d'un bureau paritaire, se heurterait
peut etre h notre ministre de finance M. Weber,
qui aurait aussi son mot ä dire h ce sujet.

Les exposes de M. Budliger et Hirsch furent

H

suivis d'une longue discussion ä laquelle prirent
part de nombreux membres et deiegues.

Discussion generale et divers
Pour cette discussion, nous renvoyons nos

lecteurs au proces-verbal qui sera adresse aux
deiegues. Signaions simplement l'intervention de
M. H. Huber, president de la section de Weggis,
qui aborda le probleme du trafic-navette. Celui-ci
avait de l'importance pour diverses stations. Or, on
ne sait pourquoi ce trafic est actuellement entrave
par les dispositions qui obligent les touristes ä.

faire un certain nombre de kilometres en chemin
de fer, ce qui rencherit le prix du voyage de quel-
que fr. 40.-. Toutes les industries touristiques sont
touchEes par cette disposition qui ralentit le
mouvement dans certaines stations. II est ridicule
de verser des sommes acrues ä notre institut de
propagande si d'autre part on paralyse le trafic ä
destination de la Suisse.

Selon des explications de M. Budliger, 1'annEe
prEcEdente un Etablissement de Weggis a enregis-
trE de 4000 nuitEes dont le 80% se rEpartissait sur
l'avant- et 1'arriEre-saison.

M. C. H. Kraehenbuehl, Zurich, s'Etonne de voir
que des Etrangers qui sEjournent pendant plus de
trois mois en Suisse pour des raisons de santE,
regoivent un bordereau d'impot. M. Kraehenbuehl
pria le ComitE central d'intervenir auprEs du dE-
partement fEdEral des douanes pour qu'il soit mit
fin k une telle situation.

M. Th. Hew, Klosters, prit le dernier la parole
pour remercier le prEsident central, le bureau central

et l'Ecole höteliere pour le travail fourni.
Autrefois, adversaire de la rEorganisation de la
sociEtE, il constate aujourd'hui que celle-ci a EtE
judicieuse.

Pour terminer le Dr F. Seiler fElicite encore une
fois la section de Lucerne pour la maniEre ex-
tremement brillante avec laquelle eile a organisEe
le Vie corigres de l'AIH qui fut un succes et qui
servira la propagande Suisse ä l'Etranger.

R V U

Le 20me anniversaire de la fondation de VOffice vaudois
du tourisme

L'assembl6e generale
A l'occasion de son assemblEe gEnErale, l'Office

vaudois du tourisme avait tenu ä commEmorer
dignement le 2ome anniversaire de sa fondation.
C'est Vevey qui avait EtE dEsignEe comme siEge de
cette assemblEe et nul cadre ne pouvait mieux
que celui de la citE de la fete des vignerons con-
venir ä une pareille cElEbration.

La manifestation commenga par 1'assemblEe
gEnErale ordinaire qui rEunit plus de 150 participants

dans l'Aula de l'Ecole supErieure des jeunes
filles.

Sous la prEsidence de Me Henri Guhl — et grace
E. la minutieuse prEparation de M. R. A. Alblas,
directeur de l'O.V.T. — cette sEance fut prompte-
ment liquidEe. Le procEs-verbal, les comptes et le
rapport de gestion furent approuvEs E 1'unanimitE;
comme, sous divers, la parole ne fut que peu

.demandEe, la sEance se termina avant le dElai
prEvu ce qui mErite d'etre relevE.

Le rapport de gestion contient tous les renseigne-
ments sur 1'activitE de l'O.V.T. et rend un hom-
mage spEcial E MM. H. Gavin, directeur du chemin
de fer Yverdon-Sainte-Croix, Rend Mojonnet,
directeur du Lausanne-Palace, membres du Con-
seil gEnEral, ainsi qu'E MM. /. Moillen, D. Moillen
et Jean Ansermoz, victimes du tragique accident
qui sema la consternation et le deuil aux
Diablerets.

L'activitE touristique a EtE intense en 1952
dans la rEgion du LEman qui a enregistrE plus de

4 millions de nuitees et qui est bien la premi&re
region touristique suisse de ce point de vue. Elle
vient avant les Grisons, le Tessin, la Suisse
centrale, le Valäis, etc. La rEgion du LEman
dispose d'un Equipement touristique fort complet
comprenant quelque 24000 Ills d'hotels et de cure,

des installations sportives modeles, des Etablissements

d'Education publics et privEs, des chemins
de fer de montagne confortables et rapides, un
vaste rEseau d'excursions et enfin 1'aEroport de
Geneve-Cointrin dont il ne faut pas sous-estimer
l'importance.

Le canton de Vaud n'est pas seulement un
canton agricole, mais il tire une grande partie de
ses ressources du tourisme qui lui fournit de 80 E 90
millions de francs par an.

L'OVT entretient d'excellentes relations avec
toutes les organisations touristiques romandes et
nationales. II voue sa taclie E la propagande, mais
pour cela voudrait disposer de moyens financier
plus importants. 11 espEre done que le projet de la"
taxe cantonale de sejour, dont une commission
extra parlementaire prEsidEe par M. A. Maret,
conseiller d'Etat, s'occupe activement — aboutira
prochainement.

Les «public relations» sous forme de rEception
de reprEsentants de voyage et de journalistes,
ainsi que de voyages E l'Etranger, sont un des
ElEments les plus efficaces d'une propagande
qui s'avere utile puisque le nombre des nuitEes est
en constante augmentation.

Les elections au conseil gEnEral et au comitE de
direction furent une simple formalitE, en effet MM.
P. H. Jaccard, trEsorier, directeur de l'ADIL,
E. George, Payerne, reprEsentant des petites
stations, Ch. Payot, directeur de 1'ADIV,
J. Peitrequin, syndic de Lausanne, qui arrivaient
au terme de leur mandat, mais qui Etaient rEEli-
gibles, furent renommEs E 1'unanimitE. M.L.E.Pes-
sina, directeur de l'Office du tourisme, Montreux,
dEmissionnaire, fut remplacE au comitE de direction

et au conseil gEnEral par son successeur E

la direction de l'O.TM M. Raymond Jaussi.

£ La ceremonie commemorativeU.

Apres une interruption de quelques minutes,
Me H. Guhl dEclara la ceremonie officielle ouverte
et adressa un salut tout spEcial E M. J. Escher,
conseiller fEdEral, chef du dEpartement fEdEral des
postes et chemins de fer, E' MM. A. Maret et
G. Desplands, conseillers d'Etat du canton de
Vaud, ainsi qu'E tous les invitEs de l'O.V.T. Puis
il retraga briEvement l'histoire du tourisme vaudois

et des 20 premiEres annEes de l'O.V.T.
La cElEbritE de la rEgion du LEman — en

particular de la contrEe qui constitue aujourd'hui la
Riviera vaudoise — date du i8eme siecle; elle est
due en grande partie E Jean-Jacques Rousseau qui
dans «La Nouvelle HEloi'se» parlait d'une fagon
brillante et touchante de ce lac, et de Ciarens oü
son imagination avait situE les fameux «bosquets
de Julie». Par un heureux enchainement, Byron,
dEvorE par la fiEvre du romantisme, et nourri de
«La nouvelle HEloise», son livre de chevet, voulut
voir les bosquets de Julie, le lac et les paysages de
cette rEgion bEnie.

Avec Shelley, il vogue sur le LEman, visite
Chillon et Ecrit son immortel «Prisonnier de
Chillon» qui devait inciter tant de Britanniques E

venir sEjourner ou s'installer dans ces rEgions. II
furent les premiers et les plus grands propagan-
distes du tourisme vaudois. Mais ils ne sont pas
les seuls. II nous entrainerait troploin.ne serait-ce
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que d'EnumErer simplement les Ecrivainssuisseset
Etrangers, les peintres et les musiciens qui firent
des bords du LEman leurs lieux de prEdilection.

L'Evolution des moyens de transport, I'hospi-
talitE des hoteliers et de la population vaudoise en
gEnEral, devaient entretenir ce mouvement
touristique.

Mais la concurrence est toujours plus forte, et
en 1933. le Grand Conseil vaudois vote un subside
de fr. 20000.- en faveur du tourisme vaudois. Les
principaux intEressEs et ceux qui prEvoicnt E
longue EchEance sentent qu'il faut unir les efforts
et fondent <tL'Association vaudoises des interets
touristiques». A la tete de ce mouvement se
trouvaient AIM. Rene Alblas, Ch. Delaparaz,
Emmanuel Faillettaz, Richard Lendi, Adolphe
Haeberli, Edouard Auberson et Henri Guhl qui
sont soutenus par les 13 principales stations
vaudoises. Peu E peu le nombre des stations
s'accroit et de nouveaux membres entrent au
comitE parmi lesquels Frederic Tissot, Lcysin,
P. H. Jaccard, Lausanne, Jean Peitrequin,
Lausanne, Roy Juvet, Chäteau-d'Oex, E. George,
Payerne, Claude Payot, Vevey, A. Genillard
Villars.

DEs lors, le pays de Vaud va connaitre une
grande prospEritE, grace aux efforts conjuguEs des
homines entreprenants et des hoteliers de renoni
qui, avec le concours des autoritEs, vont s'efforcer
d'amEliorerl'Equipementdes centres de sEjour et
de cure.

Les ressources du nouvelle office sont limitEes
et ses besoins considErables. 11 faut dEcouvrir au
public l'importance Economique du tourisme. Bn
1937, Paul Budry convoque une assemblEe qu'il
prEside et qui a pour but de mettre en vedette la
rEgion du LEman. La propagande gEnErale doit
se faire sur les seuls noms: «LEman, Genfersee,
Lake of Geneva».

L'union fait la force,et les entreprises de transport,

les sociEtEs d'hoteliers, etc. dEcident de
procurer E la propagande touristique du LEman
les ressources normales qui sont E la disposition
d'autres offices de tourisme rEgionaux. La rEgion
du LEman ne connait pas de frontiEres et les
cantons de Geneve et de Vaud travaillent la main
dans la main. La rEgion du LEman forme un tout
comme la Riviera franfaise ou le Littoral beige.

II serait trop long de citer les initiatives de
l'O.V.T. ou de rappeler ses actions de propagande.
Apres le cahne, dü E la guerre, l'espoir renait, les vi-
siteurs reviennent El'essor touristique est immense
et, comme nous le disions plus haut, la rEgion du
LEman prend en 1952 le premier rang parmi les
rEgions touristiques suisses dEpassant les 4 millions
de nuitEes. L'Office vaudois du tourisme poursuit
aujourd'hui, sous la direction de M. Rene Alblas,
son premier directeur, une täclie magnifique dont
le but unique est la prospEritE du pays.

M. A. Maret, conseiller d'Etat, rendit ensuite
hommage aux travaux de l'O.V.T. et daux
personnalitEs qui le dirigent ou qui en furent les
promotrices. II dit Egalement ce que le canton de
Vaud doit aux grands Ecrivains qui cElEbrErent les
rives du LEman. II souligna les services que l'office
rend aux industries touristiques et E l'Economie
vaudoise en gEnEral. Le tourisme vaudois ne
comprend pas la seule rEgion du LEman. II y a les
stations des Alpes vaudoises, du Jura, les stations
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Gesucht
per sofort oder nach Übereinkunft

Chef de reception-Caissier
Sekretär(in)
Etagengouvernante
Zimmermädchen

Offerten mit Zeugniskopien, Photo und Lohnansprüchen
an J. Reinert, Regina Hotel, Wengen (B.O.). J
Jetzt disponieren!
Wir finanzieren Ihre Anschaffung von
Glacemaschinen und Konservatoren zu sehr günstigen

und bequemen Bedingungen.

Frei, Treig & Co., Bankgeschäft, Zürich
Löwenstrasse 55/57 Telephon (051) 2783 88

Cleghom & Harris Limited
Hanover House, 73-78, High Holborn, London W.C. 1

Telephone: Chancery 5331 Cables: Nachtmaal, London

Buying House
for the European Hotel Industry

Table Linens

Bed Linen

and all Hotel Wares

Glassware

Crockery

Towels

Carpets

By making use of these services, and thus importing

direct, hotels obtain the benefit of buying at

factory prices and can effect a real financial saving.

For full information, please contact us or our Swiss Agents:

MESSRS. SIEGFRIED BOLLAG & CO., ZURICH

Schindlerstrasse 9 Telephone (051) 26 5462 Cables: SIBOCIE

Etwas vollkommen neues
für automatische
Geschirrwaschmaschinen

A V I
Geschirrwaschmittel
Relavit schont Geschirr und Besteck, verleiht
ihm wunderbaren Glanz und ist sparsam im
Gebrauch. Relavit verhütet Kalkbildung und
verstopfte Düsen. Zahlreiche Grossbetriebe
verwenden Relavit und bestätigen durch spontane
Zeugnisse ihre Zufriedenheit Verlangen Sie
bemusterte Offerte.

Van Baerle & Cie., AG. Mühchenstein
Chemische- und Seifenfabrik Tel.(061)90544

Gesucht
für Passantenhotel in Bern

Sekretärin-Praktikantin (Praktikant)
Praktische Einführung in sämtliche Sparten des
Hotelbüros. Kost und Logis im Hause. Bewerberinnen

mit Kenntnissen der englischen Sprache erhalten
den Vorzug. Offerten mit Lebenslauf und

Photo unter Chiffre S P 2967 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Gesucht
von Erstklasshotel in Zürich in Jahresstellen:

Aide-Maincourantier
Etagenportier sprachenkundig

Fensterreiniger versiert

Glätterin gelernte

Gehilfen für Warenkontrolle, jüngeren

Offerten mit Zeugnisabschriften und Bild erbeten
unter Chiffre A M 2970 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Wahlen Sie das beste, wählen Sio

RESINFLEX
für Wandverkleidung und PolsterUberzüge

Storenstoff AG. Aarau, Feorstr. 16. Tel. 064 2 52 52
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climatiques telles que Leysin, qui, chacune dans sa
sp6cialit6, travaillent au ddveloppement du tou-
vaudois.

De nombreuses entreprises de transport privies
du canton de Vaud rendent service ä la population
locale, mais ne peuvent tourner financierement
que grace ä l'appoint du tourisme. M. Maret, qui
preside la commission extra-parlementaire charg^e
d'instituer une taxe cantonale de s6jour, espere
que celle-ci sera adoptee et que l'O.V.T. disposera
bientöt des moyens plus consid6rables dont il a
besoin pour faire sa propagande.

Un intense besoin d'6vasion s'est empar6 du
monde; le tourisme en profite et en le favorisant
il contribue au rapprochement des peuples et ä la
paix universelle.

Nous ne reviendrons pas sur le discours de M.
le conseiller föderal Escher que nos lecteurs trou-
veront en premiere page. Disons simplement que
Ies conclusions et les voeux de ce haut magistrat
furent longuement applaudis.

La c6r6monie officielle 6tant termin6e, les assistants

se rendirent dans les Caves de l'Höpital oil
ils 6taient les invites de la municipality veveysanne.

Ce fut enfin l'apdritif offert par 1 'Association
des interets de Vevey dans le pare du Grand
Hotel. Le soleil avait bien voulu se mettre de la
partie et on ne pouvait imaginer un d6cor plus
parfait pour des colloquiums agr6ables qui font
beaucoup pour cimenter l'amiti6 qui nait entre
ceux qui travaillent ä ddvelopper et ä soutenir une
meme et belle cause.

Au cours du diner qui suivit — et qui fut servi
ä la perfection par les soins du personnel du
Grand Hotel assists par les 61öves de 1'Ecole
höteliere — on entendit encore d'aimables paroles
de la part du repr6sentant de l'agence Cook qui
put annoncer une augmentation d'au moms
50% des touristes britanniques pour la saison
d'6t6, de M. Ludwig, de Dusseldorf, reprdsentant
les agences de voyages allemandes etdeM. Lemaire,
repr6sentant de la f6d6ration internationale des
agences de voyages. Nous gardons pour la bonne
bouche la brillante improvisation de M. Von der
A a, president du Grand Conseil vaudois, et les
productions de la Chanson veveysanne, dirigöes par
M. Jomini, professeur.

British Festival in Zürich
Am 19. Juni ist in Ziirich unter dem Namen «British

Festival» die Auslandschau des kulturellen
und wirtschaftlichen Schaffens Grossbritanniens
eröffnet worden. Dass etwas Besonderes im Tun
war, ist der Zürcher Bevölkerung schon durch
das Auftauchen von zweistöckigen Londoner
Autobussen im Zürcher Strassenverkehr zum Be-
wusstsein gekommen. Am offiziellen Eröffnungsakt

im Rathaus wurden Worte gewechselt, die die
kulturelle und wirtschaftliche Verbundenheit der
beiden Länder zum Ausdruck brachten und die
traditionelle Freundschaft der beiden Nationen
unterstrichen. Es sprachen der Zürcher
Regierungspräsident Dr. J. Heusser, Stadtpräsident Dr.
E. Landolt und Bundesrat Dr. R. Rubaltel, während

englischerseits der britische Botschafter in
Bern, Sir Patrick Scrivener, und Minister Duncan
Sandys Ansprachen hielten.

Die Industrieschau im Kongresshaas vermittelt
einen instruktiven Querschnitt durch das
wirtschaftliche England der Gegenwart, das auf manchen

Gebieten mit Pionierleistungen aufwarten
kann. «Made in England» war und ist immer
noch ein Qualitätssignet. Davon kann sich jeder
Besucher der eindrucksvollen, auf äusseren Pomp
verzichtenden Schau überzeugen.

An der im Zeichen der British Festival stehenden

Generalversammlung der Britischen Handelskammer

in der Schweiz stattete der britische
Botschafter in Bern, Sir Palrick Scrivener, den
Mitarbeitern, die zum Gelingen der britischen
Industrieschau beigetragen haben, den Dank ab. Er
gab seiner Freude darüber Ausdruck, dass, nachdem

im vergangenen Jahr der schweizerischbritische

Handel einen Rückschlag erlitten hat,
der gegenwärtige Handelsaustausch als
Folge der englischen Einfuhrlockerungen
glücklicherweise wieder in eine Periode der Expansion
eingetreten ist. Diese Expansion zu fördern, sei
auch der Zweck der Ausstellung.

Sehr bemerkenswert waren dann die Ausführungen

des britischen Produktionsministers Duncan

Sandys, der sich mit der Konzeption der
britischen Aussenhandelspolitik befasste und auf die
Bedeutung hinweis, die Grossbritannien dem
schweizerischen Markt schenkt. Der britische
Export nach der Schweiz hat sich trotz den hohen
Ansprüchen der Schweizer Kundschaft wert-
massig gegenüber der Vorkriegszeit verdreifacht,
während die Exporte nach den übrigen Teilen der
Welt eine weit geringere Steigerung aufweisen.
Die Behauptung seiner Exportprodukte auf den
fremden Märkten ist für Grossbritannien eine
conditio sine qua non. So erklärte denn auch der
britische Minister: «Wir wissen sehr gut, dass
künstliche Einschränkungen des Handels schädliche

Wirkungen zeitigen. Auf die Dauer schaden
sie sogar denjenigen mehr, zu deren Schutz sie
geplant wurden, denn sie fördern Unwirtschaft-
lichkeit und führen zu einer künstlichen
Ablenkung des Handels in weniger wirtschaftliche
Kanäle.» In Erkenntnis der unbestreitbaren
Tatsache, dass der Handel auf Gegenseitigkeit
beruhen muss, hat sich England vor einigen Monaten
zu einer Lockerung mancher Einfuhrbeschränkungen

gegenüber den OECE.-Ländern und zu
einer Erhöhung der Reisedevisenzuteilungen
entschlossen.

Weiter führte Minister Sandys aus, verfolge die
Sterling-Area die Wiederherstellung eines
multilateralen Welthandels. Dazu würde die angestrebte
Rückkehr des Pfund-Sterlings zur Konvertibilität
wesentlich beitragen. Doch kann ein multilateraler

Handel langfristig nur gedeihen, wenn die
Zahlungsbilanzen im Gleichgewicht gehalten werden.

Bedingung fur ein solches Gleichgewicht ist,
dass ein Land einerseits nicht über seme Verhältnisse

lebt, anderseits aber auch nicht sein ganzes
Einkommen ausgibt. Länder mit ungenügenden
Währungsreserven müssen ihre Zahlungsbilanzen

wenn nötig auf Kosten der internen Konsuma-
tion vergrössern. Umgekehrt sollten dagegen
Länder mit einer starken Währ.ungsposition
versuchen, die hohen Goldbestände durch vermehrte
Importe und erhöhte Auslandinvestitionen wieder

in Umlauf zu setzen. Minister Sandys pries
sodann die liberale Aussenhandelspolitik der
Schweiz, die für die Welt ein leuchtendes Beispiel
bilde.
- Bundesrat Weber dankte dem hohen englischen
Gast für seine sympathischen Worte an die Adresse

unseres Landes und gab der Hoffnung
Ausdruck, dass sich auch Grossbritannien wieder zu
einer freiheitlichen Handelspolitik zurückfinden
werde.

Am Dienstag wurde die Ausstellung «Made in
England» von den Zürcher Behörden und dem
Corps Consulaire von Zürich besichtigt. Im Zunfthaus

Rüden fand sodann eine von Sir Alexander
H. Maxwell, K.C.M.G., Chairman of the British
Travel and Holiday Association offerierte
Cocktailparty statt, auf die wir noch zurückkommen
werden. Am Abend spielte im Rahmen der
Junifestwochen das Tonhalleorchester unter der
Leitung des Dirigenten George Szell 'mit dem
englischen Pianisten Clifford Curzon.

Ebenfalls im Rahmen der Junifestwochen
spielte am 24. Juni die Bristol Old Vic Company
Shakespeares «Henry V»; das Gastspiel wird am
25. und 26. Juni wiederholt.

Erwähnen wir noch die am 27. Juni
stattfindende Sternfahrt, an der alle in der Schweiz
domizilierten Besitzer von englischen Automobilen

an der Teilnahme berechtigt sind.
Der British-Festival endigt am Sonntag, den

28. Juni, an welchem Tag das Zürcher Kammerorchester

unter der Leitung von Edmond de
Stoutz im kleinen Tonhallesaal englische
Kammermusik erfreut spielt.

Associazione ticinese per il turismo

Quest'attiva associazione terrä la sua annuale
assemblea generale sabato 27 giugno p. v. alle
ore 10.00 alia Romantica di Melide, per la discus-
sione del seguente

Ordine del giorno

1. Lettura del verbale dell'ultima assemblea,
2. Nomina di due scrutatori (Art. 8 dello Statuto),
3. Relazione morale 1952,
4. Relazione finanziaria 1952 e rapporto dei re-

visori,
5. Preventivo 1953,
6. Nomina della commissione di revisione dei

conti (3 membri, Art. 11 dello Statuto),
7. Nomina del Consiglio direttivo per il triennio

1953 — 1956 (Sei membri di nomina assemblea-
re, Art. 9 dello Statuto),

8. Proposta della Pro Ascona: Nomina di una
commissione per fiancheggiare l'opera dei due
direttori tecnici dell'Associazione,

9. Eventuali.

Alla riunione farä seguito un programma molto
attrativo. -B.O.-

Kanton Luzern
Obligat. Arbeitslosenversicherung

Ab 1. Juli 1953 besteht im ganzen Kanton
Luzern das Obligatorium für Arbeitslosenversicherung.

Die Versicherungspflicht erstreckte sich bisher

nur auf einzelne Gemeinden.

Auch das gastgewerbliche Personal fällt unter
das Obligatorium, sofern dessen Arbeitseinkommen

folgende Grenzen nicht übersteigen:

Männliche Arneitnehmer
Weibliche Arbeitnehmer

Fr. 8000. —
Fr. 6000. —

Die Gemeinden haben die Möglichkeit, diese
Grenzen um je höchstens Fr. 2000.— zu erhöhen.

Durch diese Neuerungen werden viele Hotel- und
Restaurantangestellte ab 1. Juli 1953 versicherungspflichtig.

Wer sich nicht rechtzeitig über die Zugehörigkeit
zu einer vom Bund anerkannten privaten Ar

beitslosenkasse ausweist, läuft Gefahr, zwangsweise
einer öffentlichen Kasse angegliedert zu

werden.
Für das gastgewerbliche Personal besteht eine

eigene, in der ganzen Schweiz gültige Arbeitslosen-
kasse, die PA HO. Nebst der vollen Freizügigkeit
bietet sie Vorzüge wie: Beiträge an Fachschulbesuch,

Reiseentschädigungen zum Antritt einer
Stelle in der Schweiz.

Die an der PA HO mitarbeitenden Verbände,
Union Helvetia, Schweizer Hotelier-Verein,
Vereinigung Schweiz. Bahnhofwirte, erwarten, dass sich
das gesamte gastgewerbliche Personal zu diesem
berufseigenen Versicherungswerk bekennt und dieser
Kasse beitritt.

Beitrittsformulare, sind erhältlich:
beim Arbeitgeber,
bei den Sektionen und Büros der Union Helvetia
oder direkt bei der
Verwaltung der PA HO, Postfach 103, Zürich 39
(Tel. 051/23 11 35).

SAISONERÖFFNUNGEN

Adelboden: Nevada Palace, eröffnet.
St. Moritz: Kulm Hotel, 27. Juni.
Wengen: Regina Hotel Blümlisalp, eröffnet.

Redaktion — Redaction:
Ad. Pfister — P. Nantermod

Inseratenteil: E. Kuhn

Hoferschinken
Ein Spitzenprodukt

seit 1912

1 Gloxinien Fr. 7.—
Hortensien per Blüte Fr. 2.—
St. Paulien Fr. 4.50
Aralien von Fr. 8.— bis

Fr. 15.-
Philodendron Fr. 9.— bis

Fr. 30.-
Gummibäume Fr. 8.— bis

Fr. 15.-
Cissus Fr. 8.— bis

Fr. 15.-
Adiantum Fr. 2.—

Nelken per Dutzend Fr.3.60
Rosen Fr. —.40 bis 1.20

alle Sommerblumen

Versand in der ganzen
Schweiz

KUMMER, BADEN
Blumenhalle, Tel.(056)27671

Hotel mit 80 Betten und regem Restaurationsbetrieb

sucht tüchtigen

Chef-Koch
sowie sehr freundlichen

Chef de service-Stütze des
Patrons

Zimmermädchen
Sehr gut bezahlte Stellen. Gefl. Offerten an Postfach

560, Luzern.

Gesucht

Demi-Chef de rang
Commis de rang öder Saaltochter
Commis de cuisine evtl. Köchin

Eintritt nach Übereinkunft. Hotel Edelweiss,
Engelberg, Tel. (041) 741204-.

Gesucht
in gutbezahlte Jahresstelle: erfahrener und
sprachenkundiger

Sekretär
oder

Sekretärin
^eceP^on» Journal und Kasse. Eintritt nach

Übereinkunft. Offerten nut Zeugniskopien und
Photo sind erbeten an das Hotel Greub, Basel.

Fachtüchtiges Ehepaar mit langjähriger
Erfahrung sucht

Direktion
in Erstklasshotel mit Winter- und Sommersaison

oder Jahresbetrieb, evtl. auch nur Wintersaison.

Offerten sind zu richten unter Chiffre
F E 2055 an die Hotel-Revue, Basel 2.

^1
CHAMPAGNE

SJolfmijep, %®jampape

il

Agents et depositaires pour la Suisse

RENAUD S.A.. BALE

GS555

Gesucht
per sofort

Alleinkoch-Restaurateur
Mann gesetzten Alters bevorzugt

Restaurationstochter
gesetzten Alters bevorzugt

Lingerietochter mit Nahkenntnissen

Saaltochter sprachenkundig
Offerten erbeten an Hotel Seegarten, Locarno.

Hotel Chesa Grischuna sucht
per sofort jüngere, fachtuchtige

Hotelsekretärin
Sprachen: Deutsch, Französisch, Englisch in
Wort und Schrift Bedingung sowie Journalkenntnisse.

Daselbst wird gesucht eine jüngere, gut
präsentierende, sprachenkundige

Barmaid
Offerten mit Zeugnisabschriften, Bild, Gehalts-
anspruchen an Hans Guler, Klosters.

Grosshotel in St. Moritz sucht in Jahresstelle
fur sofortigen Eintritt

Direktionssekretärin
Deutsch, Franzö
Ebenfalls

Chef d'etage

Deutsch, Französisch, Englisch, Stenographie.
Ebenfalls

Sommersaison.
Offerten unter Chiffre G R 2049 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

Gesucht
per sofort in Saisonstellen

Patissier-Aide
Saalpraktikantin
Officemädchen

Offerten an Hotel Bernerhof, Wengen.

Geschirr
abwaschen

leicht gemacht
mit dem entfettenden

Reinigungspulver

Es gibt Ihrem Geschirr strahlende

Sauberkeit und Frische

W. KID, SAPAG, Postfach Zürich 42

Tel. (0S1) 28 6011

SAP wird auch in
Geschirrspülmaschinen mit Erfolg ange¬

wandt.

Pachtweise gesucht
auf November—Dezember
kleines

von tüchtigen Fachleuten.

Offerten unter Chiffre G G
2063 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Gesucht

per sofort

Restaurationstochter

sowie junges, williges

Officemädchen
Offerten mit Zeugniskopien
und Photo unter Chiffre O S
2066 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Helvetia—Tafelsenf
vollwürzig und mild

* blaueTube

E 4

Mit Silva-Bilderscheck

Seltene Occasion!
Wegen Liquidation grosses
astronomisches

Fernrohr
3 m Brennweite, Steinheil
optik mit Zubehör. Neuwertiges

Instrument (Fr. 12000.-)
zu verkaufen zum Preise von
Fr. 3500.—. Gabriel, Optik,
Freie Strasse 75, Basel.

Geflügelhof Jfang
Hemishofen
Tel. (054) 86263, liefert fort-
während

Masthähnchen
ca. 600—700 g per Stück,
gerupft und entdärmt, zu 7 Fr.
per Kilogramm.

Junge, tüchtige

Serviertochter

mit guten Zeugnissen, sucht
Stelle in gangbares Hotel-
Restaurant. Offerten an
postlagernd 156, Mauren,
Liechtenstein.

Lerne

Englisch
in London

an den London Schools of
English, 319, Oxford St.,
London W 1. Spezialkurse
für jeden Zweck, das ganze
Jahr. Für Unterkunft kann
gesorgt werden.

HOTEL-RESTAURANT
In Verbindung mit Apartmenthouse, komplett renoviert,

vollständig neu möbliert, In Industriegemeinde
mit grossem Reiseverkehr, zu verkaufen. Prachtvolle
Aussichtsterrasse, stark frequentierter Ort, feste
Mletelnnahmen. Notw. Kapital ca. Fr. 200000.—.

•

Für dieses und weitere Objekte schriftliche oder
mündliche Anfragen an

HOTEL-IMMOBILIEN - ZÜRICH
P. Hartmann - Seidengasse 20
Zürich 1 - Tel.(051) 23 63 64

Gesucht
fur Sommersaison, tüchtige,
nette

ton

Offerten mit Zeugniskopien
und Photo unter Chiffre B O
2053 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Von tüchtigen Fachleuten
mit Fähigkeitsausweis

Hotel-
Pension
oder

Pension
zu pachten gesucht. Offerten

unter Chiffre H T 2011 an
die Hotel-Revue, Basel 2.

ZÜNDHÖLZER
jeder Art undPackung

Bodenwichse, Bodenöl,
Stahlspäne u.Stahlwolle,
Schuhcreme, Closetpa-
pler, Kerzen, Feuerwerk
usw.
alles In bester Qualität liefern

G. H. Fischer Söhne, Fehraitorf
Zilnd- und Fettwarenfabrik

Gegr. 1860

Verlangen Sie Preisliste

Femme
de chambre

autrichienne, parlant alle-
mand, franipais et anglais,
cherche place dans hotel,
preference canton de Vaud.
Bonnes references, träs hon-
nöte. Ecrire: R.Ulrich, 7,
chemin Monsoleil, Genöve.

jk fcühec
wir im Besitze ihres Inserates sind,
desto mehr Sorgfalt können wir fOr
dessen Ausführung verwenden
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Stellen-Anzeiger
Moniteurdu personnel

Nr. 26

Offene Stellen - Emplois vacants

Den Offerten beliebe man das Briefporto für
die Weiterleitung (lose aufgeklebt) beizufügen.

[ide de cuisine-Entremetier, zu sofortigem Eintritt gesucht.* Offerten mit Zeugniskopien an Postfach 1276, Chaux-de-Fonds
(1951)

*ille de salle, lere ou fille de salle, capable, parlant les langues,
cherchöe pour de suite. Offres k l'Hötel de la Planta, Sion.

(1954)

£*esucht per sofort oder nach Übereinkunft, in Hotel am Vier-
waldstattersee: Bar-Hallentochter, Portier-Hausbursche,

sprachenkundig. Offerten mit Zeugniskopien und Photo an Postfach

3, Stansstad. (1955)

^Jesucht per sofort, aushilfsweise oder fur ganz ein Hausbursche.
Offerten an Postfach 4632, Vitznau. (1957)

gesucht in Jahresstelle; berufsfreudige Saaltochter sowie er-^ fahrener Casserolier. Offerten erbeten an Postfach 85, Biel
(Bern). (1950)

^esucht per sofort in die Zentralschweiz: Sekretär (in) fur
Journal und Kasse sowie Barmaid. Offerten unter

Chiffre 1958

£<esucht in erstklassiges Stadthotel: gewandte Restauranttoch-
ter, Chef de rang, Bureaupraktikantin sowie Officegouvernante.

Offerten und Zeugniskopien unter Chiffre 1953

nassantenhotel im Graubunden sucht fur Sommersaison: Com-* mis de cuisine, tüchtige Saal-Restauranttochter. Eintritt
sofort. Offerten unter Chiffre 1956

Caallehrtochter oder Praktikantin fur Sommersaison gesucht.
Offerten an Farn. Pellom, Lugano, Hotel Residenza, Via

Castausio. (1952)

||f!a Uifi.- unsere Mitglieder Je-Wll Dillen wellen für möglichst
rasche Rücksendung des Offertmaterials
besorgt sein zu wollen.

Den Offerten beliebe man das Briefporto für
die Weiterleitung (lose aufgeklebt) beizufügen.

Bureau und Reception

B

^\bersaal-Restauranttochter, I., tüchtige, vier Sprachen, ge-
setzten Alters, sucht fur 4—6 Wochen Aushilfe fur Service oder

Stütze des Patrons, in Grosshotel oder Passanten-Berghotel
Offerten unter Chiffre 32

fasserolier-Khchenbursche, erfahrener, guter, sucht Stelle fur^ 6. Juli, in mittleres bis kleineres Hotel. Deutsch und Französisch.

Gute Zeugnisse zu Diensten. Offerten unter Chiffre 31

TXüchenchef-Restaurateur, entremetskundiger, erstklassiger
Arbeiter, mit In- und Auslandpraxis, sucht Anstellung per

sofort. Offerten mit Lohnangaben an A. M., postlagernd,
Hauptbahnhof, Zürich. (34)

]f ssistant-Manager, Chef de reception-Kassier, sprachenkun-
dig, mit In- und Auslandpraxis, sucht Engagement, auch

Ausland. Eintritt nach Übereinkunft. Offerten an postlagernd 99,
Interlaken. (36)

uffetdame, gesetzten Alters, fachkundig und flink, sucht passenden
Posten. Offerten unter Chiffre 26

Ouisse, 24 ans, parlant allemand, Italien et connaissance du frangais
libre de suite, cherche place pour ce perfecbonner dans

l'hötellene, comme contröleur ou k l'öconomat (övtl. Sommelier).
Offres sous chiffre 35

TITerkstudent, deutsch, französisch, englisch sprechend, sucht
interessanten Posten fur Sommersaison, in Hotelbetrieb.

Offerten unter Chiffre 33

SCHWEIZER HOTELIER-VEREIN
Facharbeitsnachweis / Gartenstrasse 112 / Tel. (061) 34 86 97

BASEL

Vakanzenliste
Lisle des emplois vacants

des Stellenvermittlungsdienstes

Die Offerten auf nachstehend ausgeschriebene offene Stellen sind
unter Angabe der beireffenden Nummer auf dem Umschlag und
mit Briefporto-Beilage für die Weiterleitung an den Stellendienst

„HOTEL-BUREAU" (nicht Hotel-Revue)
zu adressieren. Eine Sendung kann mehrere Offerten enthalten.

Stellensuchende, die beim Facharbeitsnachiveis des S.H.V.
eingeschrieben sind, erhalten telephonisch Adressen von unter

« Vakanzenlisle » ausgeschriebenen Stellen.

Jahresstellen
6515 Serviertochter, nach Übereinkunft, grosses Hotel, Aarau.
6516 Gouvernante-Praktikantin, 1. Juli, mittelgr. Hotel, Bern.
6522 Commis de rang, nach Übereinkunft, Hotel 35 Betten,

Baselland.
6529 Chef de cuisine, I.Juli, erstklassiges Restaurant, Kt.Bern.
6540 Kuchenmädchen, sofort, mittelgr. Hotel, Basel.
6549 Serviertochter, sofort, Hotel-Restaurant, Kt. Glarus.
6559 Koch-Tournante oder Commis de cuisine, nach Überein¬

kunft, Erstklasshotel, St. Gallen.
6562 Kellner oder Serviertochter, nach Übereinkunft, Bahnhof-

buffet, Kt. Neuenburg.
6563 Chef de rang, Commis de rang, nach Übereinkunft, Erst¬

klasshotel, Genfersee.
6570 Commis de rang, Lingenegouvernante, Näherin-Stopferin,

sofort, grosses Hotel, Zurich.
6573 Sekretärin, 15. Juli, mittelgr. Hotel, Biel.
6574 Wascher, nach Übereinkunft, Erstklasshotel, Basel.
6581 Nachtconcierge, Portier oder Hausbursche, Officebursche,

Zimmermädchen, Officemadchen, sofort, grosses Hotel,
Bern.

6586 Zimmermädchen, 15. Juli, l.Lingöre, 1. August, mittelgr.
Hotel, Zurich.

6618 Commis de cuisine, sofort, Restaurant, Basel.
6627 Commis de cuisine-Entremetier, sofort, Hotel 60 Betten,

Kt. Neuenburg.
6629 Comnus-Patissier, Casserolier, Buffetdame, 1. Juli, Restaurant,

Basel.
6632 2 Serviertochter, Buffettochter, Kindermädchen, nach Über¬

einkunft, kleines Hotel, Ölten.
6644 Bureaupraktikantin, franz. sprechend, nach Übereinkunft,

mittelgrosses Hotel, Neuenburg.
6647 Restauranttochter, Bureaupraktikantin, beide englisch spre¬

chend, Serviertochter fur Cafö-Restaurant, Servicepraktikantin,

sofort, Hotel 100 Betten, Bern.
6653 Commis de salle, nach Übereinkunft, Hotel 90 Betten, Zürich.
6662 Buffetdame, Buffettochter oder Zimmermadehen, Restaurant-

kellner, sofort, grosseres Hotel, Ölten.
6667 Commis de cuisine, Chasseur, nach Übereinkunft, mittelgr.

Hotel, Fribourg.
6672 Obersaaltochter, Saaltochter, Aushilfskellerbursche, Chef

de cuisine, Zimmermadehen, nach Übereinkunft, Kurhaus,
Tessin.

6684 Buffetdame, Perronier, Officebursche, Küchenbursche,
nach Übereinkunft, Bahnhofbuffet, Kt. Neuenburg.

6691 Commis de cuisine, nach Übereinkunft, Erstklasshotel, Bern.
6700 Kellner oder Restauranttochter, Privatzimmermädchen,

nach Übereinkunft, Hotel 60 Betten, Thunersee.

6706 Saaltochter, Entremetier, Commis de cuisine, nach Überein¬
kunft, Hotel 100 Betten, Zurich.

6724 Jg. Koch, sofort, mittelgrosses Hotel, Bern.
6731 II. Sekretär(in), Bureaupraktikant(in), Buffetdame oder

-tochter, nicht unter 25 Jahren, Commis Gardemanger,
Restaurant- oder Hotelkellner, sofort, Erstklasshotel, St.
Gallen.

6756 Sekretärin, Deutsch, Franzosisch, Englisch, 15. August,
Klinik 80 Betten, Graubunden.

6761 Tournante fur Buffet, Zimmer und Office, sofort, mittelgrosses
Hotel, Schaffhausen.

6762 Saalpraktikantin, nach Übereinkunft, Hotel 40 Betten, Kanton
Bern.

6782 Jg. Alleinportier, Serviertochter, Anfangsköchin neben Chef,
sofort, Hotel 60 Betten, Zentralschweiz.

Sommersaison
6512 Köchin, Kuchen-Hausmadchen, sofort, Hotel 30 Betten, Graub.
6514 Commis de cuisine, sofort, Hotel 100 Betten, Kt. Glarus.
6517 Köchin oder Alleinkoch, Zimmermädchen, servicekundig,

sofort, Hotel 30 Betten, Graubunden.
6519 Commis-Tournante, sofort, Erstklasshotel, Kt. Waadt.
6521 Haus-Zimmermädchen, sofort, Hotel 25 Betten, B.O.
6523 Etagenportier, Sekretär-Mithilfe uberall, Hilfsköchin, Office¬

madchen, Saaltochter oder Kellner, sofort, Hotel 100 Betten,
Berner Oberland.

6528 Alleinkoch oder Köchin, sofort, Hotel 40 Betten, Graubunden.
6532 Serviertochter, sofort, Hotel-Restaurant, Nähe Luzem.
6533 Patissier, einige Saaltöchter, Köchin, Telephomst-Chasseur,

sofort, Hotel, 100 Betten, Graubunden.
6541 Zimmermadehen, sofort, Hotel 30 Betten, Berner Oberland.
6543 Sprachenkundiger Portier., sofort, kleineres Hotel, Luzern.
6544 Patissier, Lingeriemädchen, Zimmermädchen, sofort, Hotel

100 Betten, Berner Oberland.
6548 Saaltochter oder Kellner, nach Übereinkunft, Hotel 110 Betten,

Vierwaldstattersee.
6550 Casserolier, Kuchenmädchen, nach Übereinkunft, Hotel

85 Betten, Berner Oberland.
6552 Journalfuhrer(in)-Korrespondent(in), Kellner oder Servier¬

töchter, Commis de rang, Chasseur oder Conducteur oder
Hallentournant, Wäscher(in), sofort, Erstklasshotel, BO.

6660 Communard oder Commis de cuisine, nach Übereinkunft,
Erstklasshotel, Luzern.

6561 Commis de rang, Saurier, Sommer, Hotel 100 Betten, St.
Montz.

6565 Chef-Gardemanger, Concierge, Bureaupraktikant(in), muss
maschinenschreiben können, nach Übereinkunft, Erstklasshotel,

Berner Oberland.
6868 Hilfsköchin, nach Übereinkunft,Hotel 90 Betten, Graubunden.
6569 Chef de rang, sofort, kleines Hotel, Badeort, Kt. Aargau.
6575 Oberkellner oder tüchtiger Chef de rang, sofort oder nach

Übereinkunft, Hotel 80 Betten, Berner Oberland.
6876 Conducteur, auch Anfanger, nach Übereinkunft, Saaltochter,

Zimmermadehen, l.Juli, Erstklasshotel, Vierw.
6579 Hilfsköchin, Sekretär(in), sofort, Hotel 40 Betten, Engadin.
6588 Commis de cuisine, sofort, Hotel 50 Betten, Bemer Oberland.
6589 Zimmermädchen, sofort, mittelgr. Hotel, Luzern.
6597 Alleinkoch, nach Übereinkunft, Hotel 30 Betten, Wallis.
6598 Zimmermadehen, evtl. Anfängerin, Chasseur-Liftier, nach

Übereinkunft, Hotel 100 Betten, Interlaken.
6600 Officemädchen, sofort, mittelgr. Hotel, Interlaken.
6601 Kellner, Sekretär, sofort, Erstklasshotel, Engadin.
6603 Bureaupraktikantin, Zimmermädchen, Kuchenchef-Allein¬

koch, Chasseur, nach Übereinkunft, mittelgr. Hotel, St.
Moritz.

6607 Joumalfuhrer-Sekretar, jüngere Kraft, sofort, Erstklasshotel,
Graubunden.

6608 Commis de rang, Saaltochter, 25—30jahrig, Saalpraktikantin,
tüchtige Restauranttochter fur Speiserestaurant und Hotelbar,

sofort, Hotel 60 Betten, Graubünden.
6612 Saal-Restauranttochter, sofort, kleines Hotel, Thunersee.
6613 Kaffee-Hilfsköchin, Küchenchef oder Chefköchin, sofort,

Hotel 40 Betten, Graubunden.
6616 Commis de rang, Chasseur, sofort, Hotel 100 Betten, Gräub.
6619 Saaltochter, Restauranttochter, sofort, mittelgr. Hotel, Brien-

zersee.
6621 Kuchenbursche, Zimmermädchen, Saalpraktikantin, sofort,

Hotel 50 Betten, Thunersee.
6624 Oberkellner oder tüchtiger Chef de rang, sofort, mittelgr.

Hotel, Interlaken.
6625 Saaltochter, Bar-Restauranttochter oder Kellner,*sofort, Hotel

80 Betten, Graubunden.

6628 Hausbursche-Portier, nach Übereinkunft, Hotel 50 Betten,
Berner Oberland.

6630 Serviertochter oder Kellner, nach Übereinkunft, Hotel 20
Betten, Berner Oberland.

6631 Alleinportier, sofort, Hotel 80 Betten, Berner Oberland.
6636 Commis de rang, Demi-Chef, Chef de rang, Oberkellner,

Commis de cuisine, sofort, Hotel 100 Betten, Genfersee.
6638 Zimmermadehen, sofort, Hotel 60 Betten, Berner Oberland
6639 Sekretarinpraktikantin-Mithilfe im Service, Officemädchen,

Zimmermädchen, 2 Saaltöchter, letztere drei evtl. Anfängerinnen,

Juli, Hotel 110 Betten, Vierwaldstattersee.
6651 Köchin, nach Übereinkunft, Hotel 45 Betten, B.O.
6682 Saaltochter, nach Übereinkunft, mittelgr. Hotel, Locarno.
6655 Jg. Patissier, jg. Koch neben Chef, sofort, Hotel 40 Betten,

Wallis.
6661 Alleinkoch, sofort, Hotel 20 Betten, Wallis.
6666 Jg. Koch neben Chef, 15. Juli Hotel 70 Betten, Lugano.
6669 Sekretärin, sofort, Hotel 60 Betten, Berner Oberland.
6677 Saaltochter, Zimmermadehen, Sekretarinpraktikantin, Kö¬

chin, Hilfsköchin, Officemadchen, Kuchenmädchen, nach
Übereinkunft, Hotel 50 Betten, Gaubunden.

6686 Saurier, Sekretärin, sofort, Erstklasshotel, Engadin.
6688 Saaltochter oder Commis de salle, Koch, Kaffeeköchin, Con¬

cierge, Chef de rang-Aushilfe, Oberkellner, nach Übereinkunft,

Hotel 78 Betten, Kt. Waadt.
6692 Commis de rang, sofort, Erstklasshotel, Lugano.
6694 Chasseur, sofor Erstklasshotel, Vierwaldstättersee.
6695 Saucier oder Koch, sofort, Hotel 25 Betten, Kt. Fribourg.
6696 Restauranttochter, Saaltochter, auch Anfängerin, sofort,

Hotel 70 Betten, Kt. Glarus.
6698 Kaffeeköchin, Köchin neben Chef, sofort, Hotel 60 Betten,

Berner Oberland.
6699 Zimmermädchen, sofort, Hotel-Restaurant, Luganersee.

6702 Commis de rang, Etagenportier, Nachtportier, nach Über¬
einkunft, Erstklasshotel, Locarno.

6709 Economatgouvemate, sofort, Hotel 100 Betten, Engadin.
6710 Kuchenmädchen, nach Übereinkunft, Hotel 20 Betten, Bemer

Oberland.
6711 Kuchenchef, nach Übereinkunft, Hotel 40 Betten, Badeort

Kanton Aargau.
6712 Commis de cuisine, Buffettochter, nach Übereinkunft, Hotel

40 Betten, Zentralschweiz.
6714 Sekretärin, Bazarverkäufenn, nach Übereinkunft, Hotel 40

Betten, Berner Oberland.
6717 Kuchenmädchen, nach Übereinkunft, Hotel 20 Betten, Vier¬

waldstättersee.
6718 Küchenchef-Alleinkoch, 10. Juli, Restauranttochter, sofort,

Hotel 20 Betten, Berner Oberland.
6721 Restauranttochter, sofort, Kurhaus 45 Betten, Kanton Bern.
6722 Commis de rang, Glätterin, sofort, Hotel 100 Betten, Engadin.
6725 Patissier, sofort, mittelgrosses Hotel, St. Moritz.
6726 Kuchenmadchen, sofort, Hotel 45 Betten, Berner Oberland.
6728 Portier-Tournant, nach Übereinkunft, Hotel 100 Betten,

Lugano.
6729 Portier-Conducteur, mit Fahrbewilligung, Ende Juni, Hotel

100 Betten, Interlaken.
6730 Saaltochter, Deutsch, Französisch, mögl. Englisch, sofort,

kleineres Hotel, Interlaken.
6735 Saal-Serviertochter-Mithilfe im Zimmerdienst, nach Überein¬

kunft, Hotel 30 Betten, Graubunden.
6736 Saal-Restauranttochter, sofort, Hotel 30 Betten, Graubünden.
6738 II. Saaltochter oder Tournante oder evtl. Buffettochter, nach

Übereinkunft, Hotel 30 Betten, Luganersee.
6740 Wäscher(in), sofort, Hotel 200 Betten, Zentralschweiz.
6741 Chef de service, Saaltochter, Restauranttochter, sofort, Hotel

60 Betten, Graubunden.
6744 Lingöre-Stopfenn, sofort, mittelgrosses Hotel, Interlaken.
6745 Chef de rang, Commis de rang, nach Übereinkunft, Erst¬

klasshotel, Berner Oberland.
6747 Chef-Patissier, 10./15. Juli, Erstklasshotel, Zermatt.
6763 Restaurantkellner oder -tochter, Juli, Hotel 140Betten,Zentral¬

schweiz.
6764 Junge Tochter für Telephon und leichte Bureauarbeiten,

Zimmermädchen, Saal- und Restauranttochter und -kellner,
Anfangssaaltochter, Commis de rang, Kuchenmädchen, zwei
Officemädchen, Patissier, sofort, Hotel 150 Betten,
Vierwaldstattersee.

6773 Saaltochter, Zimmermädchen, Officemadchen, sofort, Hotel
60 Betten, Nähe Luzern.

6767 Saaltochter, sofort, Hotal 110 Betten, Vierwaldstättersee.
6768 Sekretar(in), Barmaid, sofort, Hotel 45 Betten, Zentralschweiz.
6770 Chef de röception-Kassier, evtl. tüchtiger Sekretär(in),

Etagengouvernante, Zimmermädchen, Commis de rang,
Saaltochter, sofort, Hotel 140 Betten, Berner Oberland.

6775 Saaltochter evtl. Anfängerin, 1. Juli, Hotel 70 Betten, Engadin
6776 Office-Küchenmädchen, nach Übereinkunft, Hotel 110 Betten*

Berner Oberland.
6777 Saalkellner oder -tochter, Tochter fur Saal und Bureau,

Hilfsportier-Hausbursche, sofort, kleineres Hotel, Luzern.
6780 Sekretär(in)-Aushilfe, Sekretärin, nach Übereinkunft, Hotel

35 Betten, Vierwaldstättersee.

Lehrstellen
6653 Kellnerlehrling, nach Übereinkunft, Hotel 90 Betten, Zürich.
6692 Kellnerlehrling, sofort, Erstklasshotel, Lugano.
6739 Kochlehrling, sofort, mittelgrosses Hotel, Zurich.

„HOTEL-BUREAU"
Succursale de Lausanne
Avenue Agassiz 2, TölÖphone (021) 23 9258.
Les offres concernant les places vacantes ci-apr6s
doivent 6tre adress£es ä Lausanne & l'adresse cl-dessus.

9486 Portier, 1er juillet, hotel moyen, Gen&ve.
9487 Gargon de salle-aide-röception, fille d'office, de suite, por-

tier-gargon de maison, 15 juillet, hötel moyen, Lausanne.
9491 Sommehöre-fille de salle (frangais, anglais), 1er juillet,

hötel moyen, Gen&ve.
9493 Serveuse-barmaid, fille d'office-cuisine, de suite, hötel

moyen, Valais.
9503 Fille de lingerie, chasseur-tölöphoniste, commis de cuisine,

de suite, grand hötel, lac Löman.
9506 Chef de rang, commis p&tissier, serveuse-tea-room, de

suite, grand hötel, Lausanne.
9511 Conducteur, de suite, hötel de passage, Genöve.
9812 Cuisinier ou commis de cuisine, aide-femme de chambre-

lingerie, fille d'office, 15 juillet, hötel moyen, Alpes vaud.
9823 Cuisinier ou aide, de suite, hotel-restaurant, lac Löman.
9825 Cuisinier ou cuisiniäre, de suite, hötel moyen, Alpes valais.
9527 Portier-hall-t&löphoniste (frangais, allemand), gargon de

maison-chauffeur, de suite, hötel moyen, lac Löman.
9829 Fille de cuisine, döbut juillet, gargon de cuisine, 15 juillet,

hötel moyen, Valais.
9831 Fille de salle, de suite, hötel moyen, Alpes vaudoises.
9832 Pätissier, de suite, hötel moyen, Alpes valaisannes.
9933 Femme de chambre-salle, cuisiniäre ou chef de cuisine

de suite, hötel moyen, Valais.
9840 Chef de rang, de suite, grand hötel, Alpes vaudoises.
9541 Filles de salle ou chef de rang, portier, fille d'office-cuisine,

de suite, hötel moyen, Alpes vaudoises.
9845 Commis de cuisine ou aide, de suite, restaurant, Valais.
9548 Sommehäre ou sommelier, de suite, hötel-restaurant, Neu-

chätel.
9568 Une aide de buffet, 16 juillet, restaurant, Lausanne
9560 Chef de cuisine ou cuisimöre (Suisse), de suite, hötel moyen,

lac Löman.
9562 Lingöre, lie secretaire (frangais), 1er juillet, hötel moyen,

Alpes vaudoises.
9564 Barmaid, de suite, hötel moyen, Alpes vaudoises.
9567 Laveuse, de suite, hötel moyen, Alpes vaudoises.
9574 Un t£l£phoniste, 1er juillet, hötel moyen, Lausanne.
9581 Une aide-buffet-office, de suite, hötel moyen, Lausanne.
9582 Femme de chambre, de suite, hötel moyen, Genöve.
9583 Un secrötaire-tölöphoniste (övent. aide), frangais, anglais,

allemand, de suite, clinique, Leysin.
9588 Cafettere, commis de rang, de suite, portier, k convemr,

grand hötel, Alpes vaudoises.
9593 Fille de salle, de suite, hötel moyen, Valais.
9596 Tournant-hall (frangais, allemand, anglais), de suite, grand

hötel, Lausanne.
9597 Gargon de maison-portier, de suite, hötel moyen, lac Löman.
9599 Fille de salle, de suite, hötel-pension, Lausanne.
9601 Portier, 15 juillet, hötel moyen, Lausanne.
9602 Chasseur, de suite, restaurant, Lausanne.
9603 Chef de reception, chef de rang, de suite, hötel moyen,

Genöve.
9607 Commis de rang, de suite, hötel moyen, lac Löman.
9608 Caissiöre, de suite, restaurant, Lausanne.
9610 Une aide-buffet-office, de suite, restaurant, Lausanne.

Jederzeit

Mix- u. Bar-Lehrkurs
durch internationalen Fachmann. Perfekte
Einzelausbildung in Theorie und Praxis.
Lorenzo Spinelli, Mixing-School, Beckenhofstr. 10,
Zürich 6, Telephon 268768.

Gesucht
per sofort

Hotel Krone, Murten.

Gesucht
per 15. Juni

BARTOCHTER
(Anfängerin)

Offerten mit Zeugniskopien und Photo an Direktion

Hotel Euler, Basel.

Gesucht fur Somemrsaison

Patissier
Lingeriemädchen
Anfangs-Zimmermädchen

Offerten nut Zeugniskopien und Photo erbeten an
Parkhotel Schoenegg, Grindelwald, Tel. 32262.

Erstklasshotel des Berner Oberlandes sucht in
Jahresstelle bestausgewiesene Kraft als

Eintritt im Monat September oder nach Übereinkunft.

Nur Bewerber mit besten Referenzen
wollen Offerten einreichen unter Chiffre D R
2044 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht für Restaurant und Saalbetneb in
New Tork (ca. 2000 Plätze) ein der Kuchen-
kalkulation mächtiger, englisch sprechender,
jüngerer

Küchenchef
Offerten mit Lichtbild, Zeugniskopien und
Gehaltsansprüchen unter Chiffre P 3581 W an
Pubhcitas Winterthur.

Gesucht für Sommersaison

Köchin

Sekreiürin-Prakiikonifn
Eintritt baldmöglichst. Ausfuhrliche Offerten sind
zu richten an Hotel-Streiff-Juventas, Arosa.

Kursprogramm 1953/54 erschienen

Zustellung sof. auf Verlangen. Tel. (041)255 51

Schweiz. Hotelfachschule Luzern

Gesucht
in Passantenhotel Basels

Chasseur-Telephonist
erfahren

Etagenportier
Eintritt 1. Juli
Koch-Entremetier
Eintritt l.Juli
Hausbursche-Portier
Eintritt l.Juli

Gutbezahlte Jahresstellen. Offerten nut Zeugniskopien und
Photo unter Chiffre B A 2029 an die Hotel-Revue, Basel 2.

GGSUCht per sofort

IMel oder [hiiin
für Ferienheim im Berner Oberland (70 Betten).
Offerten mit Zeugniskopien, Photo und
Gehaltsansprüchen sind zu richten unter Chiffre K N 2064
an die Hotel-Revue, Basel 2.

Assistant-Manager
sprachenkundig, in allen Sparten der Hotellene
bewandert, nut zweijähriger Auslandspraxis,
sucht passendes Jahresengagement in
Erstklasshotel. Offerten erbeten unter Chiffre A M
2062 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht
per sofort sprachenkundige

Hofel-Sekreliirin
Gute englische Sprachkenntmsse erforderlich.
Offerten erbeten an Hotel Belvödäre, Hergiswil
am See.

Wir suchen
zu sofortigem Eintritt für unser bestbekanntes
Restaurant eine tüchtige und sprachenkundige

Servier- und
Restaurationstochter

Selbständige Arbeit, bei sehr gutem Verdienst.
Offerten mit Zeugniskopien an Posthotel Rössli,
Gstaad.

Gesucht
per sofort oder nach Übereinkunft in Hotel am Vierwaldstattersee

:

Bar-Hallentochter
Portier-Hausbursche
(sprachenkundig)

Offelten mit Zeugniskopien und Photo an Postfach 3,
Stansstad.

Deutscher Student, mit
englischen Sprachkenntnissen
und Führerschein, sucht

Beschäftigung
vom 1. August bis 1. Nov. im
Hotelfach. E. Henkel, Gar-
mlsch-Pa., Partnachstr. 49.

Tüchtige, selbständige

Lingere
sucht per sofort Saisonoder

JahressteUe (Zentralschweiz

bevorzugt). Offerten
unter Chiffre T L 2018 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Sekretär-
Sekretärin

auf 1. August, in JahressteUe
(Ostschweiz)

gesucht
Bewandert im JournaUuhren,
Kassawesen.
Sprachenkundig. Offerten
unter Chiffre O S 2966 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Schweizer Hoteldirektor
mit erstkl. Schweizer
Referenzen, soeben aus Asien
zurück, sucht per sofort
oder später

Direktion
oder sonstige Vertrauensstelle.

Offerten unter Chiffre
S D 2019 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Musiker-
Ehepaar

sucht Abenddienst-Engag.
Kleine Gage. Tel. (051)
322482.

i*rofesseur
de tennis

references de 1er ordre,
parle anglais, libre juillet
et aoüt. Ecrire sous chiffre
F 67288 X k Publicitas Ge-
nfcve.

Deutscher, seit 1 Jahr in der
Schweiz, sucht ab Mitte Juli
Stelle als

Commis
de cuisine

Geil. Offerten unter Chiffre
D S 2017 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Barpianist
frei ab Juli. Bevorzugt
Graubünden. Anton Wagner,
Kupfergasse 15, Chur, Tel. (081)
23386.

Student
Hotelierssohn, sucht Stelle
als

Chasseur oder
Liftier
Gute Sprachenkenntnisse
(Deutsch, Französisch,
Englisch). Frei ab ca. Mitte Juli*
bis Anfang September.
Offerten unter Chiffre S L
2056 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

HITGLIEDER!

Berücksichtigt bei

Euem Einkäufen
stets dielnserenten
der Hotel - Revue.
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Eine schweizerische Organisation sucht einen

Besondere Anforderungen:
Kenntnisse auf dem Gebiet der schweizerischen
Weinwirtschaft
Verhandlungs- und Organisationstalent
journalistische Fähigkeiten
Sprachen: Deutsch, Französisch perfekt, Italienisch
erwünscht

Anmeldungen mit ausführlichem handgeschriebenem Lebenslauf,

Rild und Referenzen unter Chiffre M A 2015 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Je cherche

barman

commis

chei de rang
commis-restaurant
pour ouverture nouvel Etablissement debut aoüt.

De meme

jeune chef de cuisine
travaillant seul.

Faire offres sous chiffre P 10660 N ä Publicitas S.A., La
Chaux-de-Fonds.

Gesucht
für Sommer- und Wintersaison

Chef-Gardemanger
Chef-Rotisseur
Telephonistin
sprachenkundig

Offerten mit erstklassigen Referenzen erbeten an die
Direktion Palace Hotel, St. Moritz.

I. Oberkellner
Fachmann, tüchtiger Organisator, sucht sich auf
Herbst/Winter zu verändern. Jahres- oder
Saisonstelle. Auch als Chef de service, aber
nur Grossbetrieb. Diskretion erbeten. Geil.
Offerten unter Chiffre D 4639 Y an Publicitas
Bern.

Gesucht
zu baldigem Eintritt für Sommersaison

Aide de cuisine
Offerten mit Gehaltsansprüchen unter Chiffre
G B 2860 an die Hotel-Revue, Basel 2.

r,

Canadian Club

ALSO &

BOURBON & RYE

GENERAL AGENTS:

LAUSANNE TEL. (021) 23 74 33

Kurhaus Rosenlaui

ob Meiringen sucht per
sofort tüchtige, freundliche

Restaurationstochter

Flaschenkühler
in praktischer Truhenform mit 2jahriger Fabrikgarantie. Hervorragend
geeignet für Office und Aufbetvahrung der Gästeiveine im Speisesaal.

Preis nur Fr. 290.-
Erstklassiges Schiveizer Fabrikat mit vollautomatischer Temperaturregulierung.

— Lieferbar für alle Spannungen von 110/250 Volt.

Prospekte und Bezugsquellennachweis durch

MINERVA FABRIKATIONS- UND HANDELS AG.
Stampfenbachstrasse 85, Zürich 6

Interessante

Wirtschaftsbesitzung
in grosser Ortschaft des Kt. Bern infolge Krankheit

des Besitzers zu verkaufen. Notwendige
Anzahlung Fr. 70000.—. Anfragen an G. Frutig,
Sachwalter, Spitalgasse 32, Bern.

ENGLAND

Gesucht

Aide de cuisine
in kleines, gutgehendes Restaurant. Schweizer
Küche. Offerten |n W. O. Gasche, Swiss Restaurant,

Weybourne (Holt-Norfolk).

Gesucht
per sofort gut präsentierende

Barmaid
für Hotelbar-Dancing in bekannten Sommer-
und Winterkurort Graubündens. Eilofferten
erbeten unter Chiffre B M 2014 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Gesucht
auf Anfang Juli

Telephonist-Chasseur
evtl.

Telephonistin
Offerten an Posthotel Valbella, Valbella-Lenzer-
heide, Tel. (081) 42212.

Gesucht
per sofort sprachenkundiger

Commis de restaurant

oder Saaltochter
Hotel Pilatus-Kulm, Tel. (041) 7612SS.

Gesucht
per sofort in Hotel perfekte

Glätterin
Offerten an Postfach 127, St. Moritz.

Gesucht für die Sommersaison tüchtiger

Küchenchef-
Alleinkoch

Hotel Oeschinensee, Kandersteg.

PATISSIER
aide de cuisine
est cherchä pour la saison d'ötä jusqu'ä mi-
septembre environ. Entree immediate. Offre avec
copies de certificats sous chiffre V D 2047 &

l'Hötel-Revue ä Bäle 2.

Gesucht
zu baldigem Eintritt

2 Saal-Restauranttöchter

Offerten an Posthotel Valbella, Valbella-Lenzer-
beide, Tel. (081) 42212.

Gesucht
auf lS.August, evtl. 1. September, in Jahresbetrieb,
arbeitsame, zuverlässige, sprachenkundige

BUFFETTOCHTER
Handgeschriebene Offerten mit Zeugniskopien
und Lohnansprüchen sind erbeten unter Chiffre
B T 2960 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Junges, tüchtiges, sprachenkundiges Ehepaar
sucht

DireMiONi
oder Gerance
eines Hotel-Restaurants. Suchende sind im Besitze
von Ia Referenzen und Verbindungen im In-und
Ausland. Offerten sind zu richten unter Chiffre
D R 2952 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Cafe-Restaurant ä Neuchätel, de bonne renommee
cherche:

fille de salle-sommeliere
personne sachant cuire
aide de menage

Restaurant ä la Gerle, Neuchätel, T61. (038) 54821.

Gesucht
tüchtiger, bestqualifizierter

Küchenchef
Eintritt baldmöglichst. Hotel Hermitage, Seeburg-

Luzern, Tel. (041) 21458.

Gesucht
per sofort

tont
evtl. Liftier
Sprachenkundige Bewerber wollen sich melden
an Carlton Hotel Tivoli, Luzern.

Gesucht in Saison- oder Jahresstelle junger,
tüchtiger

Commis und
Aide de cuisine

Offerten sind erbeten an Hotel Acker, Wildhaus,
Tel. (074) 74221.

Gesucht
per sofort

Büro-Praktikantin
Offerten erbeten ein Hotel du Lac, Gunten,
Thunersee.

Gesucht
auf 1. Juli flinke, exakte

Tournante
für Zimmer, Buffet und Office
Zimmer mit fliessendem Wasser. Offerten an Hotel
Kronenhof, Schaffhausen.

Passantenhotel in Bern sucht

Sekretärin oder
Sekretärin-Praktikantin

Englische Sprache erwünscht. Lohn nach
Übereinkunft. Offerten mit Zeugniskopien und Photo
unter Chiffre P B 2054 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Schönes Restaurant

in Baselland (10 Autominuten von Basel) mit
grossem Terrassen- und Gartenrestaurant und
bedeutendem Umschwung per sofort zu
verkaufen. Für tüchtige, kapitalkräftige Wirtefamilie
sichere und gute Existenz. Offerten unter Chiffre
M 6741 0 an Publicitas AG., Basel.

Liban
Chef pätissier demande pour hotel 1er ordre.
Place ä l'annöe. Entrde 1/30 septembre. Seul,
ouvrier de premiere force est pri& de faire offre
ä A. Genoud, Grotte 6, Lausanne.

Gesucht
per sofort in Hotel 1. Ranges in grösserer Stadt
der franz. Schweiz

I. Lingere-Gouvernante
Jahresstelle. Offerten unter Chiffre L G 2026 an
die Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht
in grösseren Hotelbetrieb nach Zermatt tüchtige

Journalführerin
Eintritt sofort. Aussicht für Sommer- und Wintersaison.

Offerten mit Gehaltsansprüchen und Bild
sind zu richten unter Chiffre D R 2027 an die
Hotel-Revue, Beisel 2.

Gesucht
zu sofortigem Eintritt entremetsknndiger

Pätissier
Eilofferten unter Chiffre E P 2028 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

Hotel-Direktor
mit allen für selbständige verantwortliche
Gesamtleitung erforderlichen Eigenschaften für
Hotelunternehmen von internationaler Bedeutung

gesucht.
Dom-Hotel, Köln. —^ Angebote mit
handschriftlichem Lebenslauf an Herrn Direktor Krausmann,

Köln, Lindenstrasse 20.

Gesucht zu baldigem Eintritt tüchtiger

Pätissier
sowie

Köchin
für Sommersaison. Gutbezahlte Stellen. Offerten
an Posthotel Valbella, Valbella-Lenzerheide,
Tel. (081) 42212.

Gesucht
per sofort für Sommersaison

rnalhrerOn)
Gefl. Offerten mit Zeugniskopien und Photo an
Hotel Seehof, Arosa.

Gesucht
für Sommersaison tüchtige

Office-Gouvernante
Eintritt sofort oder nach Vereinbarung. Offerten
mit Unterlagen, Photo und Lohnanspruch erbeten
an Grand Hotel Schweizerhof, Lenzerheide.

Gesucht
in Jahresstelle per 1. Juli für erstklassige Dancing-

Barlehrtochter
II. Barmaid

oder

Gelegenheit, den Barservice ä fond zu erlernen.
Seriöse Bewerberinnen mit guten Umgangsformen
sind gebeten, ausführliche Offerten mit Bild
einzureichen an Restaurant Singerhaus, Basel.

Gesucht

Gouvernante
hat auch den Saal zu überwachen. Englisch
erwünscht. Kleineres Hotel der Stadt Zürich. Offerten

unter Chiffre Z H 2023 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Tüchtige Barmaid
sucht Stelle, evtl. zur selbständigen Führung.
Offerten unter Chiffre K 10071 Ch an Publicitas
Chur.

Ill-
nennt man die Kur mit dem Kräuterheilmittel Zirkulan (Fr.20,55).
Sehr erfreuliche Erfolge werden konstatiert. Dankbare Patienten
empfehlen Zirkuian weiter bei nervösem Herz. Wallungen.
Schwindelgefühl. Zirkulan ist erhältlich in Apotheken und
Drogerien, wo nicht, Versand: Lindenhof-Apotheke, Rennweg46,

Z ürich 1. Halbe Kur Fr. 11.20.
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Fleischversorgung
und Fleischpreise

Unter den in dieser Zeit wichtigen
betriebswirtschaftlichen Problemen spielt die Frage der
Versorgung unserer Hotellerie mit Fleisch der von
den Hotelgästen bevorzugten Qualität zu preislich
annehmbaren Bedingungen eine hervorragende
Rolle. Ihre grosse Bedeutung erhellt schon aus der
Tatsache, dass die Hotellerie nachgewiesener-
massen einzig für die Position Fleisch über 80
Millionen Franken pro Jahr ausgibt. Nach dem
Luzerner Bericht erreicht der Aufwand für Fleisch,
unter Einbezug von Fisch und Geflügel, 50% der
Küchenkosten der Hotellerie. Der SHV misst
deshalb den mit der Fleischversorgung zusammenhängenden

Fragen grösste Bedeutung bei. In den
Verhandlungen mit den Behörden und allen
Interessierten sind wir aber auf gute, zuverlässige und
beweiskräftige Unterlagen angewiesen. Aus diesem
Grunde haben wir in den verschiedenen Landesteilen

Erhebungen über die von der Hotellerie
bezahlten Fleischpreise durchgeführt, Erhebungen,
die wir periodisch zu wiederholen und zu publizieren

beabsichtigen. Über die Nützlichkeit solcher
Erhebungen brauchen wir keine Worte zu verlieren.

Jedes Mitglied ist auf Grund der in den ein¬

Erhebungen über Fleischpreise in der Hotellerie

Boeuf
Aloyau entier Ie quality avcc filet

(roastbeef et culotte)
Roastbeef (faux-filct)

(Ie quality avcc charge)
Filet iequalitö
Bceuf h bouillir Ie quality
Cuissot Ie quäl, ou boeuf ä rötir
Langue de boeuf salde

Veau
Le veau entier ou en moittä avec charge
Carr£ Ie quality sans charge
Cuissot I® qualitd sans charge
Cötelette de veau Ie qualitd
Poitrine de veau Ie qualitd

Pore
Carrd Ie qualitä :

Poitrine Ie quality
Lard maigre Ie qualitd fuinö
Jambon cuit, sans os

Mouton
Carrd Ie qualitd
Gigot Ie qualitd •

Poitrine de mouton le qualltd
Le mouton entier

Wcst-
schweiz

Tessin Wallis
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8.—/13.50
13.—/14.—
4.—/ 5.20
6.—/ 6.80
6.80/ 7.60

6.—/ 6.70
6.80/11.—
7.20/11.-

6.50/10.— 8.—

5.—/ 7.50
5.—/ 7.50
6.40/ 8.—

6.50/ 7.30
7—1 8.50
7.20/ 8.—

5.20/ 5.50
6.—

5.50/ 7.60
6.80/ 7.20
7.20/ 8.40

8.—/ 8.20 7.50/ 8.50 7.70
5.50/ 6.— 6.—/ 7.50 5.60/ 6.-

6.90/ 7.50 6.50/ 7.60 7.—/ 7.50
6.70 •

7.—/ 7.40
9.—/ 9.60

6.50/ 7.50
8.50/10.— 8.70/ 9.50

7.—I 8.50 7.50/ 8.80 7.—/ 8.70
7.00/ 8.—
4.—/ 4.50
6.-/ 7.—

6.80/ 7.50
3.50/ 7.50
5.40/ 6.50

7—1 8.40
4.20/ 6.—
6.60/ 7.20

ZentralGnutbünden Engadin Mittelland Ostschweiz Berner Basel
schweiz o. Kngadin Oberland

8.— 7.40/ 7.80 7.50 7.—/ 7.60 7.-/ 9.- 7.80 6.80/ 8.50
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32.— 13.—/14.— 13.— 11.—/14.— 12.—/15.— 12.50 13.—/15.—
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8.50 7.20/ 8.— 8.— 8.— 7.60/ 8.80 7.80 8.—
~ 5.20/ 5.60 6.50 6.60 6.—/ 7.20 6.50 6.20/ 7.—

6.40 6.40/ 7.— 6.20 5.80/ 7.50 6.—/ 8.— 6.70 5.80/ 7.50
5.80 5.20/ 7.— 5.50 6.50 6.—/ 6.60 — 5.80/ 7.20
7.20 6.80/ 7.20 7.— 7.— 6.60/ 7.60 7.60 6.50/ 7.50
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Bern Genf Lausanne Zürich

6.60/ 7.70 8.20/ 8.80 7.20/ 7.80 7.40/ 8.—

8.30
14.—/15.—
4.40/ 5.20
4.50/ 5.80
6.30/ 7.—

6.30/ 6.40
6.80/ 7.30
6.80/ 7.30

9.80/11.50
12.50/13 —
4.80
5.60/ 0.—
7.50/12.50

7.—/11.50
12.50/13.50
4.20
6.20
5.80/ 6.SO

8.40/ 9.60
12.—/15.—
5.40/ 5.80
6.—/ 7.60
7.—/ 7.80

-/ 6.— •

5 50/ 7.— — 7.30/ 7.60
7.50/ 8.50 — 7.60/ 9.—
8.30/ 8.50 7.40/ 7.80 7.60/ 8.40

— 5.50/ 7.20 8.—/ 0.—
5.50 5.80 5.80/ 7.—

6.20/ 7.— 6.80/ 7.50
4.70/ 6.— 6.—/ 8.50
6,20/ 6.80 7.—/ 9.50
7.80/ 8.50 9.—/10.30

7.40/ 8.—
6.60/ 7.—
6.—
5.80/ 6.50

9.50/11.—
8.—/ 9.—
5.20
5.80/ 7.—

6.20/ 7.20 6.—/ 7.60
—

6.50/ 6.95 6,80/ 7.80
8.35/ 9.— 8,80/10.—

8.50/ 9.50 7.80/ 9.20
6.50/ 7.50 7.20/ 7.60
3.50/ 4.— 4.—
7.20 6.—

zelnen Regionen praktizierten Preise in der Lage,
seine Einstandspreise zu kontrollieren und daraus
die nötigen Schlüsse zu ziehen.

Fazit einer Fleischdegustation
Um die Möglichkeit einer qualitativ befriedigenden

Fleischversorgung der Hotellerie während der
Sommermonate zu prüfen, hatte die Schweizerische

Genossenschaft für Schlachtvieh und
Fleischversorgung am 14. Januar 1953 im Hotel Schweizerhof

in Bern eine Degustation von Nierstücken,
an der 20 Vertreter der Hotellerie teilnahmen,
organisiert. Es stellte sich dabei heraus, dass nur das
gut gelagerte schweizerische Nierstück den von der
Hotellerie geforderten Qualitätsansprüchen
genügt. Der offizielle Bericht geht in seinen
Schlussfolgerungen noch etwas weiter, indem er feststellt,
dass auch sachgemäss behandelte gefrorene
Nierstücke inländischer und überseeischer Herkunft
von guter Qualität hohen Ansprüchen gerecht zu

Bericht über die Degustation von Nierstücken im Hotel Schweizerhof, Bern,
vom 14. Januar 1953

1. Rohmaterial
Nierstück A: Nierstück von einem Rind schwei¬

zerischer Herkunft der Qualitätsklasse

I A, nach der Schlachtung
während drei Wochen in einem
Raum von + 2 bis 30 C gelagert.

Nierstück B: Nierstück von einem Rind schwei¬
zerischer Herkunft der Qualitätsklasse

I A, das zwischen Schlachtung

und Degustation fünf Tage bei
+ 3 bis 50 C im Kühlraum aufbe-

: wahrt wurde, also nicht gelagert
; war.
iNierstück C: Nierstück von einem Rind der Qua¬

litätsklasse I A schweizerischer
Herkunft, nach dem Abstechen, d. h.

i ohne Vorlagerung auf — 200 C tief¬
gefroren und während eines Monats
bei dieser Temperatur gelagert.

Nierstück D: Gefrorenes, südamerikanisches Im¬
portnierstück. Lagerdauer ca. 3—4

i Monate bei einer Temperatur von
j — 20° C.

Der heutigen, allgemeinen Geschmacksrichtung
Rechnung tragend, wurde von der Verwendung
sehr fetter Nierstücke Umgang genommen. Die
inländischen Nierstücke stammen von vollfleischigen,

gut ausgemästeten, aber nicht übermästeten,
zweischaufligen Rindern mit einem Lebendgelwicht

von ca. 550 kg. Sie wurden in gut
ausgeruhtem Zustand geschlachtet. Die Tiere wurden
ausnahmslos am zweiten Tage nach der Schlachtung

abgestochen und die Nierstücke in einem
Raum mit unbewegter'Luft gelagert.

An Importnierstücken wurde jene Qualität
verwendet, die regelmässig aus Südamerika importiert

wird. Diese war, verglichen mit den
inländischen Nierstücken, etwas fetter.

Das Gewicht aller Nierstücke lag zwischen 20
'und 24 kg. Die gefrorenen Nierstücke wurden bei
einer Temperatur von + 2 bis 30 C und einem
Feuchtigkeitsgehalt der Luft von 75 bis 78% im
Zeitraum von 14 Tagen langsam aufgetaut.

2. Küchenfertige Zubereitung
in der Metzgerei

Die Nierstücke wurden am Morgen des
Degustationstages ausgebeint. Dem Küchenchef wurde

abgeliefert:

— das Rumpsteak sowie das Schwanzfederstück,
— vom Entrecöte das Mittelstück, auf zwei Rippen

geschnitten, ohne das nervige Endstück,
— die parierten Filets ohne Spitz und Kopf.

Die Fleischstücke wurden vollständig entfettet
und entsehnt. Das dem Küchenchef zur Verfügung

gestellte Fleisch vermochte in der Aufmachung

verwöhntesten Ansprüchen zu genügen.

3. Zubereitung in der Küche und Service

Das Fleisch wurde grilliert. Anschliessend wurde
es so geschnitten und serviert, dass jeder Teil-

ungesehr

gut gut nügend Tot
Rumpsteak
Nierstück A 24 6 2 32

B 3 IO 19 32
C 7 13 12 32
D 2 18 12 32

Entrecöte
Nierstück A • 22 IO - 32

B 3 2 27 32
C 4 21 7 32
D 5 8 19 32

Filets
Nierstück A Ii II 10 32

B ii IO 11 32
C 6 13 13 32
D 13 IO 9 32

5. Schlussfolgerungen
Die Schlussfolgerungen dieser Degustation können

wie folgt zusammengefasst werden.
Beim Filet entfielen auf Stile vier Nierstücke

(A-D) fast gleich viele «Sehr gut», «gut» und
«ungenügend». Daraus darf geschlossen werden, dass
das Filet von jungen fetten Tieren (Rindern und
Ochsen) eine so hervorragende Qualität Fleisch
darstellt, dass Unterschiede zwischen frischen
ungelagerten, gelagerten und gefrorenen Filets,
sofern es sich um gute Qualität handelt, kaum in
Erscheinung treten.

Beim Rumpsteak und Entrecöte vereinigte das
erstklassige, gut gelagerte, aber nicht gefrorene
Schweizer Nierstück mit Abstand am meisten
«sehr gut» und «gut» auf sich. An zweiter Stelle
folgt das gefrorene Schweizer Nierstück und an
dritter Stelle das gefrorene Import-Nierstück.
Der Unterschied dieser beiden Qualitäten ist nicht
von Bedeutung. Jedenfalls darf gesagt werden,
dass sachgemäss behandelte gefrorene Nierstücke
inländischer und überseeischer Herkunft von guter

Qualität auch hohen Ansprüchen durchaus zu
genügen vermögen. Es muss in diesem Zusammenhang

beigefügt werden, dass die frischen und
gefrorenen Nierstücke genau gleich zubereitet wurden.

Der verantwortliche Küchenchef erklärte je-
doch, dass, wenn bei der Zubereitung der
Nierstücke den Eigenheiten des Gefrierfleisches Rechnung

getragen wird, der Unterschied zwischen den
frischen, gelagerten und gefrorenen Nierstücken
bei gleicher Qualität noch bedeutend kleiner
ausfallen dürfte. Am ungünstigsten schloss das
ungelagerte Schweizer Nierstück ab.

Delegiertenversammlung der Familienausgleichskasse des SHV.

werden vermögen. Jedenfalls aber hat die
ausgesprochene Mangellage im Angebot einheimischer
Spezialstücke im vergangenen Sommer die
Genossenschaft für Schlachtvieh und Fleischversorgung
veranlasst, speziell mit Rücksicht auf die Bedürfnisse

der Hotellerie, Importbewilligungen für
Nierstücke zu erteilen, so dass die Deckung des Bedarfes

an Qualitätsfleisch während der Sommersaison
keinen Schwierigkeiten begegnete. Das sei dankbar

anerkannt, wenn auch die Preisfrage noch
Wünsche offenlässt.

Über die Durchführung und die Ergebnisse der
Fleischdegustation äussert sich die Genossenschaft

für Schlachtvieh und Fleischversorgung wie
folgt:

nehmer in einem Teller gleichzeitig je ein Stück
Fleisch aller unter Ziff. 1 erwähnten Nierstücke
erhielt. Zuerst wurde das Rumpsteak serviert,
anschliessend das Entrecöte und zuletzt das Filet.
Jedes Fleischstück war gekennzeichnet, jedoch
ohne Angabe der Art und Herkunft.

An der Degustation nahmen 32 Personen —meist
Hoteliers — teil. Sie waren gebeten, die einzelnen
Fleischstücke nach Geschmack und Zartheit als
«sehr gut», «gut» oder «ungenügend» zu beurteilen.

4. Ergebnis der Beurteilung

Seit der Gründung unserer Familienausgleichskasse
wird die Delegiertenversammlung aus Gründen

der Zweckmässigkeit zeitlich so anberaumt,
dass sie mit derjenigen des SHV zusammenfällt.
So fand denn auch die 6. Jahresversammlung
unserer sozialen Kasse Donnerstag, den 11. Juni, in
Weggis, der ordentlichen Delegiertenversammlung
des SHV. unmittelbar vorangehend, statt. Bei
Eröffnung konnte ihr Präsident, Herr F. Tissot,
zahlreiche Delegierte begrüssen.

Nach Genehmigung des Protokolls der
letztjährigen Delegiertenversammlung, das zu keinen
Bemerkungen Anlass gegeben hatte, verwies Herr
Tissot in seinem Präsidialbericht auf den
Geschäftsbericht des SHV, der über die Tätigkeit der
Kasse eingehend orientiert. Er begnügte sich
deshalb mit einigen wenigen ergänzenden Angaben.
Vor allem hob er den befriedigenden Rechnungsab-
schluss hervor. Nach Vornahme der erforderlichen
Rückstellungen für den Kollektivbeitrag an die
PAHO, der Dotierung der Reserve für Überkompensation

für den Kanton Luzern und einer
Garantieeinlage in den Zentralen Ausgleichsfonds
AHV schliesst die Rechnung mit einem Überschuss
von etwas mehr als 11000 Franken ab.

Soweit heute schon vorausgesehen werden kann,
dürfte der Rechnungsabschluss für 1953 nicht
ungünstiger ausfallen, denn zum erstenmal zeigt sich
in bezug auf die ausbezahlten Kinderzulagen eine
gewisse Stabilität. Seit 1948 betrugen die zur
Auszahlung gelangten Kinderzulagen :

1948
1949
1950
1951
1952

Fr. 353000
363000
413000
467000
466000

Die Gesamtheit der von 1946 bis 1952
ausbezahlten Kinderzulagen beläuft sich demgemäss
auf über 2,35 Millionen Franken. Was die
Mitgliederbeiträge betrifft, so folgen sie der Progression
der Lohnzahlungen, die im Jahre 1952 gegenüber
dem Vorjahr eine Steigerung von über 26 Millionen

Franken aufweisen.
Um einziger Gläubiger der Hotelfachschule zu

werden und um sich eine absolut einwandfreie
Anlagemöglichkeit zu sichern, hat die Familienausgleichskasse

dem SHV ein Darlehen von 70000
Franken gewährt, wodurch diesem die Rückzahlung

seines ihm von der Schweizerischen Hötel-
Treuhand-Gesellschaft zugunsten der Hotelfachschule

gewährten Hypothekardarlehens ermöglicht

wird.
Die Rechnung ist durch die Treuhandgesellschaft

«Lemano» geprüft worden, die in ihrem
detaillierten Revisionsbericht die Richtigkeit und
die gute Rechnungsführung unterstreicht. Der
Bericht der von der Delegiertenversammlung
bestellten Rechnungsrevisoren gelangt zum gleichen
Schluss.

Der Bericht und die Rechnung wurden einstimmig

unter Döchargeerteilung an die verantwortlichen

Organe genehmigt.
Herr Tissot fasste sodann das Ergebnis einer

Untersuchung, die im Hinblick auf eine allfällige
Reduktion der Mitgliederbeiträge in den Saison-
und Kleinbetrieben gemacht wurde, zusammen
und verwies auf die diesbezüglichen Ausführungen
des auf Seite 28 des Geschäftsberichtes SHV
publizierten Auszugs, auf den auch unsere Leser verwiesen

seien. Ohne auf statistische Einzelheiten
einzugehen, beschränken wir uns auf die Wiedergabe
folgender Schlussfolgerungen der Kasse, mit denen
auch der Vorstand einig geht.

1. Die individuellen Ergebnisse sind von Betrieb
zu Betrieb und für Hotels der gleichen Grösse und
des gleichen Ortes sehr unterschiedlich. So können
zum Beispiel die Beitragsüberschüsse mehrerer
Häuser durch ein einziges anderes Unternehmen
absorbiert werden. Im Prinzip darf indessen ange¬

nommen werden, dass wir mit Beitragsüberschüssen
rechnen können:

a) in zwei von drei Fällen in Saisonbetrieben,
b) in drei von vier Fällen in Kleinbetrieben von

weniger als 40 Betten.

Demgegenüber sind die Überschüsse an
Familienzulagen umgekehrt zwei- oder dreimal im
Werte höher, wodurch das Gleichgewicht wieder
hergestellt wird.

2. Die Saison- und Kleinbetriebe tragen nach-
gewiesenermassen proportional nicht mehr als die
andern und sind infolgedessen nicht irgendwie
benachteiligt.

3. Die beiden Kategorien von Unternehmungen,
die eine Erleichterung ihrer Beiträge wünschen,
leisten ihre Beiträge pro rata der Lohnzahlungen
gemäss der allgemeinen für alle Kassenmitglieder
gültigen Regel.

4. Die Kantone, die bereits eine Familienausgleichskasse

auf gesetzlicher Basis eingeführt
haben, gestatten keine Anwendung unterschiedlicher

Beitragssätze für die verschiedenen Kategorien
von Beitragspflichtigen einer und derselben

Kasse. Der Kanton Luzern auferlegt uns sogar
einen Beitragssatz von 1%, der über das hinausgeht,

was für uns erforderlich ist. Die Kantone,
die im Begriff stehen, ein Gesetz über die
Familienausgleichskassen auszuarbeiten, werden sich
allerVoraussicht nach von den bereits bestehenden
Regelungen inspirieren lassen.

5. Die bestehenden Kassen sind geschaffen
worden, um innerhalb eines breiten Rahmens
zwischen den in ungleicher Weise zu Leistungen
an ihr Personal verpflichtenden Unternehmungen
eine Kompensation zu verwirklichen. Die Kasse
würde ihrer Aufgabe nicht gerecht, wenn sie den
Besonderheiten gewisser Kategorien von
Beitragspflichtigen Rechnung tragen müsste.

6. Die durch die Statuten der Kasse gewährleistete

Gleichheit der Rechte und Pflichten
spricht ebenfalls nicht zugunsten von Konzessionen

an verschiedene Kategorien von
Beitragspflichtigen.

7. Wir haben uns stets bemüht, kostspielige
administrative Komplikationen und Plackereien
zu verhindern, die mit jeder Ausnahmeregelung
verbunden wären.

Auf Grund dieser Schlussfolgerungen konnten
wir den beiden Begehren der Vertreter von Saison-
und Kleinbetrieben nicht Rechnung tragen.

Es waren keine Neuwahlen in den Vorstand
vorzunehmen. Dagegen mussten für die ausscheidenden

Herren S. de Lavallaz, Aroila, und P.
Zimmermann, Weggis, zwei neue Suppleanten gewählt
werden. An deren Stellen beliebten die HH. Kurt

• Leimgruber, Hotel Schiller, Luzern und Peter
Reber, Hotel Reber au Lac, Locarno.

Unter dem Traktandum Diverses machte der
Vorsitzende auf die Revision des Bundesgesetzes
über die AHV aufmerksam. Durch die Verwirklichung

des Postulates Gysier sollen die über 65
Jahre alten Personen von der Beitragspflicht
befreit werden. Mit dieser Gesetzesrevision würde
eine grosse Zahl von Angestellten von der
Beitragspflicht ausgenommen. Die .Versammlung
erteilt dem Kassenvorstand die Kompetenz, die
Beitragspflicht an die Familienausgleichskasse den
neuen gesetzlichen Vorschriften anzupassen, für den
Fall, dass die Vorschriften Gesetzeskraft erlangen.
Eine solche Anpassung würde sich schon aus
administrativen Gründen aufdrängen.

Nachdem das Wort aus der Versammlung nicht
ergriffen wurde, dankte der Präsident, Herr
F. Tissot, dem Kassenleiter, Herrn Pite und seinen
Mitarbeitern für ihre vorbildliche Arbeit und
lobte den ausgezeichneten Geist, derin den Bureaux
der Hotela herrscht.

Die Ergebnisse dieser Degustation stimmen
somit mit dem überein, was von Fachleuten schon
seit jeher gesagt wurde.

Bei späterer Gelegenheit sollte noch ein
Versuch durchgeführt werden mit Vorlagerung der

gefrorenen Nierstücke. Es ist nicht ausgeschlossen,
dass dieses Vorgehen Resultate ergeben würde,

die den frischen, gut gelagerten Nierstücken
nicht nachstehen.

(GSF)

l*M NM l*M NM MVI NM M*l l*M MVI f*M f*M M*i MVI NM l»M

Jehl sollten Sie eingehend prüfen
welche Teppiche, Läufer usw. ersetzt werden müssen.

Je früher Sie Ihre Teppich- und Bodenbelags-
Probleme mit unsern Fachleuten besprechen, um

so besser lässt sich eine für Sie interessante Lö¬

sung finden. Oft bringen Kombinationen ganz
erhebliche Preisvorteile. — Verlangen Sie deshalb

unsere Spezial-Offerte.
Zürich: Stampfenbachstr. 6, Tel. 051/264680

Bern: Bubenbergplatz 10, Tel. 031 /23311

MVI MA NM MVI NM M*1 l*M |VM |VM NM NM MVI MVI MM M*l i*M MVI MVI l*M l*M l*M MVI MVI MVI IVM l*M M*1 ^
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HUB
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IhreGäste sind Ihnen dankbar, wennSle daran denken

Tessiner Berggasthof
Beit 60 Jahren im gleichen 'Familienbesitz, ist
mangels Nachfolge im idyllischen Dörfchen Brö-
Paese (830 m ü. M.) ob Lugano

zu verkaufen.
14 Zimmer, 28 Betten, Wirtschaftslokale, Terrasse,
Bocciabahn, Garten. Autostrasse zum Hause. —
Fachleute mit Sinn und Liebe für Tessiner
Lebensart finden absolute Existenz. Alle näheren
Angaben unter Chiffre T B 2020 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

Zu verkaufen

Boiler
liegend, 2501 Inhalt, eisenverzinkt, 20 kW, 380 V,
mit Schaltausrustung und Thermostat, Fr. 700.—.
Hotel Jura, Basel, Tel. (061) 231800.

Aus'Auftrag zu verkaufen

grosser, geräumiger

Tiefkühl-
Truhen

HOTEL-RESTAURANT im TESSIN
sucht für sofort

Küchenchef-Alleinkoch
Restaurationstochter

Per 1. Juli

Lingerietochter
nut Nähkeiuitnissen, ferner nach Ubereinkunft

Hausbursche-Portier
Offerten erbeten unter Chiffre T E 2979 an die Hotel-Revue.
Basel 2.

7-8 Plätzer PACKARD
(VoAxiegswagen), in sehr gutem Zustand, passend
für Hotel oder Kurhaus, zu jedem annehmbaren
Preis. Auskunft erteilt: Ed. Contelly, Basel,
Tel. (061)345455.

Herrschaftlicher Besitz
am Lago Maggiore (italienische Seite)

Nähe Lugano, zu verkaufen. Die Liegenschaft eignet sich
als Privatbesitz oder Hotel mit Restaurant. Ca. 9340m*Park,
im Zentrum und in Ufemähe gelegen.
Offerten unter Chiffre M. 6730 an Publicitas Lugano.

Auf kommenden Herbst oder auf Frühjahr 1954
suchen wir mittleres

HOTEL
mit Restaurant und Bar. Jahresbetrieb oder
Zweisaisongeschäft. Tessin oder Westschweiz
bevorzugt. Offerten unter Chiffre A V 2989 an
die Hotel-Revue, Basel 2.

gebraucht, in gutem Zustande, revidiert, Nutzraum

400—5001, günstig abzugeben. Offerten
unter Chiffre T R 2001 an die Hotel-Revue, Basel 2.

SMS
Wäsche schonen mit

KOLB'S

ocken weiss®

1K0LB Seifenfabrik ZÜRICH

Das beste Waschmittel für sorgfältige Pflege
der Wäsche! Für Waschmaschinen, Automaten

und Waschkessel

Unsere Fabrik in Lyon

QUALITÄT FÜR WENIG GELD
Dieser Grundsatz hat die Hero-Erzeugnisse in der Schweiz und überdies in aller Welt

bekanntgemacht. Ist es nicht erstaunlich, dass die Produktion der Hero-Conserven und
-Confitüren auch in den Anbaugebieten des Auslandes aufgenommen werden musste, so in
Frankreich, Spanien und Holland. Die Hero-Fabriken sind den Bedürfnissen der
betreffenden Länder angepasst und auch für sie gilt die Hero-Devise: Qualität für wenig Geld.

bietet überall diesen grossen Vorteil!
Auch im Ausland sind die Hero-Produkte von anspruchsvollen Kennern gesucht und gleichzeitig

für Käufer mit bescheidenen Börsen erschwinglich.
Die Ausdehnung der Hero-Produktion über die Schweiz hinaus hat zu einem wertvollen
Erfahrungsaustausch unter den Hero-Fabriken geführt, was sich ausserordentlich günstig
für Wiederverkäufer und Konsumenten auswirkt.

Wohl kaum ein Volk stellt an die Küche
so hohe Ansprüche wie die Franzosen. Aus
der ausserordentlichen Entwicklung unserer

Fabrik in Lyon dürfen wir ivohl schlies-

sen, dass unsere Erzeugnisse dem französischen

Gaumen zusagen. Gerade die
Ansprüche unserer französischen Kundschaft
haben z. B. Vorjahren zu einer wesentlichen
Verbesserung und Verfeinerung der Lenz-

-burger Confitüren geführt. Davon profitieren
auch die Schweizer Konsumenten.

Heofo Cbiuetfven lerubui^j

Fabriken in Lenzburg, Frauenfeld, Hailau, ferner in Frankreich, Holland und Spanien.

Verpachtung
eines grossen Landgasthofes

Fur das Hotel Sonne in Herzogenbuchsee, in bester Lage an der Bern—Zünch-Strasse,
wird auf den 1. Oktober 1953 oder nach_überewkunft tüchtiges Packterehepaar gesucht.

Altbekanntes Hotel mit Gaststube und Speisesaal, grossem Theatersaal in Verbindung nut
Tnnksaal, 2 grossen Sitzungszimmern, Kegelbahn, Remisen, Gemüsegarten und Parkplatz

Gut ausgewiesene Fachleute werden gebeten, ihre Offerte unter Angabe der Fachbildung,
der bisherigen Tätigkeit und von Referenzen an den Präsidenten der «Hotel Sonne AG.»,
Herrn Hans Schelbli, Herzogenbuchsee, zu richten.

Ute öchTOdjcc Härte,
seit jeher dem Fremden gern das an,
liebt; jetzt auch dem Deutschen wieder

flsbßdi'Uvalt'
jenen großen Weinbrand aus Rüdesheim mit
der vollen Blume und dem wunderbar milden,
weinigen Geschmack! Unser Vertreter wird Sie

demnächst aufsuchen und Ihnen eine Kostprobe
bringen. Bitte nehmen Sie ihn freundlich aufi

Georges Moreau & Cie. A.G. Zürich, Talacker 41

L
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Vornehm und intim
wirken schön gemusterte Spannteppiche
oder ausgesuchte Perser in der Halle, Grill-
Room oder Bar.

Sie helfen mit, den Aufenthalt in diesen

Räumen angenehm zu gestalten.

Unser grosses Muster-Sortiment sowie

langjährige und vielseitige Erfahrung erleichtern

die zweckmässige Beratung und
Auswahl.

</at>

Schuster & Co., St. Gallen, Multergasse 14

Telephon (071) 215 01

Schuster & Co., Zürich 1, Bahnhofstrasse 18

Telephon (051) 23 76 03

Das im Krieg zerstörte

Schloss-Hotel
in Kassel- Wilhelmshöhe

wird neu erbaut und ist zu verpachten. Hervorragende
Lage im weltberühmten Wilhelmshöher Schlosspark, mod.
Einrichtung, repräsentativer Bau mit offener grosser CafA-
Terrasse u. CafA-Garten, Speisesäle, Konferenz-, Sitzungsund

Festräume. I. Bauabschnitt: 60 Betten (30 Einzel- u.
1B Doppelzimmer). II. Bauabschnitt: Erweiterung auf 120
Betten. Der Pächter soll beim Bau beratend hinzugezogen
werden. Erstkl. Hotelfachleute, die u. U. das kl. Inventar
selbst stellen, werden gebeten, Angebote an den
Magistrat der Stadt Kassel einzureichen.

Der Magistrat der Stadt Kassel.

Wir räumen das Lager in

1.

ca. 1000 Flaschen Chäteauneuf-du-Pape, 1941
und 1945 app. c., ca. 1200 Flaschen Mäcon 1943
und 1945 app. c., ca. 1000 Flaschen Beaujolais
1945 app. c. Interessenten wenden sich unter
Chiffre A M 2016 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Warum Direktsprechen?

Auch in Stosszeiten ungesäumt alle Bestellungen

durchbringen macht den Betrieb flüssig
und leistungsfähig. Über Vivavox erreicht man

von Büro und Office sofort alle Stellen im

Hause. Und der Angefragte antwortet vom

Arbeitsplatz aus.

AUTOPHON
Zürich, Claridenstr. 19 Tel. 051/274455
Basel, Peter-Merian-Str 54 Tel. 061 / 58585
Bern, Monbijoustr. 6 Tel. 031/ 26166

Geflügel gefroren
Pouiets
Poularden
Suppenhühner

schöne Qualität - günstige Preise!

HANS GIGER & CO., BERN
Import von Lebensmitteln en gros
Gutenbergstrasse 3 Telephon (031) 22735

J
CHAMPAGNE V» A. DEVAUX

Bars — Höfels et Restaurants: Vente franco par 12 bouteilles ou demies
Jacques VERNES - 52, Florissant, GENEVE - T6I. (022) 6 9027 - Agent gönöral pour la Suisse

GIN ET WHISKY S A N D E M A N
H 256

•Sofort#
Nichtraucher

durch Omozon-Tropien. Vejlirigen
und Bedürfnis tu reucfoMwt gJini-
lich auf. Aerzll. gepr^angenehm zu
nehmen, wohltuend, ohne jed. Nachteil,

garpfffftriolg. Packg. Fr. 11.75

dup6ffA.F.Ribi, dipl.Orog.,SulgenTG
Tel. 072 / S 22 SB

Frischimport von

Lorbeerpyramiden
140—190 cm

Lorbeerbüschen
Lorbeerkronen

Höfliche Empfehlung: E.Bernhard,
Handelsgärtnerei-Baumschulen, Wil (St. Gallen), Tel.
(073) 61030.

SAUBER

SCHONEND

SPARSAIH

waschen Sie mit

-WaschalkaliSILAVIT
ALBA

Universal-Waschmittel

Haben Sie Waschprobleme? Wir beraten Sie gerne I

VAN BAERLE & CIE. AG., MÜNCHENSTEIN
Telephon (061) 9 05 44

Zum Spänen. Bürsten. Blochen,

Fegen, Reinigen - die

| WIBIS
J Bodenreinigungsmaschine

Trotz geringem Gewicht, hervorragende
Leistung, dank patentiertem Wendeantrieb.

Verlangen Sie Prospekte oder
unverbindliche Vorführung

AFFOLTERN a. A.

Tel. (051) 94 63 36

TRINKBECHER

Hermetic Packungen

MAX SANDHERR A.-G.
Diepoldsau / Kl. St. Gallen

Telephon 70995/96

„PERDURA"
die §ualitätsmatratze
P. HOSTETTLER, BERN

Galgenfeldweg 1,
Telephon (031) 80396

Hotel-
Cafe-Restaurant
Bar

Bätiment entiArement rAnovA,
d'une grande renommAe,
dans situation de tout premier
ordre entre Lausanne et
GenAve. Chiffre d'affaires
important.
Clientele assuree
Bar moderne — belle salle A

manger — petit salon — gran-
des salles — pare A voitures —

AccAs facile — vue impre-
nable.
Pour traiter nAcessaire Fr.
215000.— comprenant bäti-
ment, terrain, mobilier ver-
rerie, vaisselle, argenterie,
etc.

BURNIER
4 PL. ST-FRANCOIS
TELEPHONE 226996

LAUSANNE

Th. Domenig AG.

BÜNDNER SPEZIALITÄTEN

„CARMENNA"

AROSA
Telephon (081) 3 160112

Bilndnerfleisch

Salsize

Mortadella

Fr. -.98p.Stk.
Fr. 11.50 p. kg

Fr. 5.50 p. kg

BITTE OFFERTE ODER DEN UNVERBINDLICHEN
BESUCH EINES HITARBEITERS VERLANGEN I

W. GEELHAAR AG., BERN, THUNSTR. 7
Telephon (031) 2 21U

Bevorzugen Sie für die gepflegte Küche die feine, aus
eigener Anlage und Zucht (nicht ausl. Herkunft)

stammende

PORTIONS-FOREUE
für Blau-Service

lebend oder küchenfertig ca. 150/250 g, von der

FORELLENZUCHT BRUNNEN
ELSENER + RICKENBACH Tel. (043) 91680

Wir empfehlen uns zur
Herstellung sämtlicher

Hotel-Drucksachen

Buchdruckerei
U. B. KOCH'S ERBEN, CHUR

VORM. KOCH & UTINQER

Verkauf
Region Interlaken

modernes Hotel
70 Betten, sehr bekannt in Automobilkreisen,
kompl. neuzeitl. Inventar und Installationen,
rentabler Familienbesitz, in vollem Betrieb, ist zu
vorteilhaften Bedingungen käuflich. Interessenten
mit 100 Mille Kapital wenden sich unter Chiffre
M H 2964 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Geniesse die Stunde!
Nützen Sie Ihre kostbare Erholungszeit voll aus:
Mit SAS reisen Sie schneller, bequemer und
billiger 1

SAS-Direktlinien verbinden die SchweizmitUSA,
Südamerika, Afrika, dem Fernen Osten u. Orient,
sowie fast allen europäischen Staaten.

Stark verbilligte Touristen-Kurse! Ob Sie
geschäftlich reisen oder zu Ihrer Erholung: Es
lohnt sich, SAS zu wählen I

Wer viel fliegt, fliegt SAS!
Unverbindliche Auskunft und Piatzreservation
durch Ihr Reisebüro.

SCt/MH/MVf/M

DENMARK- NORWAY SWEDE*


	

